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C'est  toi   seu  _  le        que  j'ai     _ 


m 

me. 


^r-,  i      y  ,^iiiJ.ii|  A  iJii  Jii^  i  i 


En  dépit  de  leur      zèle        a-posto- li-que.  Un  par_ 


CAV. 


^J'):,     T         ii^EE^ 


SACKZ^Z±^ 


t 


_  fum        diâboli      _     que! 


:e :- 


lE 


tf 


E 


ï 


i^£ 


pg|  r^  ullarg.  col  cal 


'^.-  ^k 


w 


^ 


?r 


^m 


(Il  continue  à  peindre) 


CAV. 


LE 
SACR 


X 


toi! 


(Il  essuie   pes  pinceaux,  continuant  a  marmotter) 


De  ces  bourdes        les  Saints  ne  so 


% 


^^=F 


(folciss. 


104410        z 


-fv 


7     7 


Sostenendo 


LE 
SACR 


'}\  ^    [î  H  H  P  n  M  I F  (T  >  <    P 


dim. 


riens, Tous  en_nemis  de  notre  très  saint  Ré  _  g^ime, 
Sostenendo 


Me 


(Il  pose  la  cuvette  sur  l'echdfaudage,  et  les  pinceaux  dans  un  vase  près  du  peintre) 


poco  rit.- 


a  tempo 


taire       est  ma  ma_£i  _  An 


LE    m 

SACl 


^==^^^ 


ilir.    i 


Hors  de  nos  lois,  Trai  _ 


z  104410         z 


(désignant  Câvaiadossi) 


LE      pçj 
SACR. 


■>\  rffi^ 


...  .      .  ir  .       '  .  .>.  '       .  f 


_  nez  votre  existen_ce. 


Vous  trépasserez    dans  l'impéniten-ce! 


/>oro  rail 


l.E 

SACK. 


ffi 


y  i  i    i  i  i  Jl  ^ 


^=^ 


S^ 


Faisons  plutôt     le     si     _    g^ne   de     \a 


^jua. 


I.E        CÇ 
SACR. 


'n    J.       J' 


rs 


(à  Cavaradossi) 

Moderato 

a  pidcere 


^F=^ 


î  M  F  P  V- 


^^ _z_ 


croix!. 


Éx_cel_len_ce! 


PI 


'A. 


20 


n\ 


Moderato 


)   y  "7   l     v: 


^^ 


=s^ 


^ 


.Ol 


coi  canto. 


■)  V  ^  j(    y; 


2-  IO44IO  Z 


CAVAR. 


■^    ).         p    p^ïJî^m 


(il  coctinue  à  peindre) 


23 


Fais  â  ta      g'uise! 


LE 

SACR 


?S#^ 


montrant  le  panier) 

T 


^\i  P  îi  N^te 


Bonsoir! 


Et   ce  pa    _    nier? Faites-vous  pénitence? 

AlL^}"!?  TEMPO 


3 


Xi 


>    M  F 


EE3E 


CAV. 


LE 
SACR. 


e  n'ai  pas        faim. 


i 


(il  se  frotte  les  mains;  il  nepeut  repri  . 


>      >■•  y  i*  |i  Mp  F   ' 


=**: 


Oh!  combien  triste! 
a  iempo 
spîgliato 


M^ 


^^ 


*3 


ro/  caiito. 


f 


S 


^ 


a 


mer  un  mouvement  de  joie  ,    avec  un  reçard  avide  sur  le  panier, qu'  il  prend  pour  le  mettre 
de  cote') 

3 


z  104410  z 


24 


LE 
SACR 


CAVAR 


(peignant ) 


g 


i    7  J    y 


ffrr  Fipvv 


Oui, 


=± 


^^ 


Vous  fermerez     l'É  _  g^l 


se; 


y  y  r^  yy 


i    vf^^ 


^ 


î 


S 

^  ^  t-y  y 


É 


^^ 


É^^ 


^ 


^^ 


^^ 


^^ 


^^^ 


^y 


(sortant  par  le  fond) 


LE      [Xp 
SACR.tzi 


JBis 


# 


Bien! 


•^-^r-^T^j)  V  y 


;  V  ^   r  ^ 


i»— # 


^^=^ 


^ 


*      1 


à 


r^ — I 


I 


êtz 


T 


V   y 


(Cavaradossi, tournant  le  dos  à  la  chapelle,  travaille  .  Augelotti,  croyant  l'église  déserte, pa- 


rait derrière  la  grille  et  introduit  la  cle  dans  la  serrure  pour  ouvrir.) 

CAVAR.  ^(se  retournant  au  bruit.) 


É 


J      P    (T .  Ml  t 


r 


* 


21 


i^  ' 


Quel  bruit  en. 


•— ? m      I 


^te 


S-h 


5^-*- 


r± 


zm^ 


»-•  » 


/'/'l 


r 


^É 


^ 


g~*~ 


M^«    ^a 


*'^^^0 


r\ 


>y    y    -^ 
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25 
(Au  mouvement  que  fait  Cavaradossi,  Ançelotti, terrifié,  s'arrête  comme 
pour  se  réfugier  dans  la   chapelle;  mais  il  lève  les  yeux  et  un  cri  de  joie, 
étouffe,  sort  de  sa  poitrine.  Il  a  reconnu  le  peintre,  et  tend  les  bras  vers 
Allp.  MOLTO  AGITATO 


g       ff  r 


CAV. 


ï 


±=.t 


tends  je?.. 


AlL°  MOLTO  AGITATO 


f  I  ## 


l 


% 


m 


h\vï    i 


^r  p   hm 


%  "^^"k  ^c  g 


// 


^ 


I 


:5 


g 


ï 


# 


^^ 


^— ^^r=î=tS^^ 


-^ 


9       f-^ 

V  ,  , 

lui, comme  vers  un  sauveur  inespéré) 

ANGELOTTI 


^ 


ê 


■^     ^1^ 


é 


<l'^'|"^ 


i=«Q 


Ca    _    va  _  ra  _ 


ffmarcatissim  o 

1— •     •« 


le 


M 


^ 


Cil  s'approche  de  Cdvaradossi,qui,ne  le  reconnais, 
sant  pas.demeure  sufpris,sur  son  échafaudage .) 


z  104410         Z 


Moderato  o  =  # 

ANGEL. 


Leiitamcnte 


^ 


yez  secou  _  ra  _  ble!       La  pri  _  son  m'a  donc-  fait   me_connai 


\ 


fe 


5oyez  secou  _  ra  _  ble! 
Moderato  o  -  è 


-j:l 


P 


col  CJlltO. 


3 


CAVAR. 


(11  le  reconnaît,  pose  rapidement  sa  palette  et  ses  pinceaux  et 
descendant  de  l'e'chafaudage, s'approche  d'Ang^elotti.non  sans 
regarder  avec  précaution  autour  de  lui .) 

con  slancio  ^  ^ 


± 


^ 


^mm 


An      _      ge     _    lot 


ti!       Le  Con. 


tl:     P> 


1 


A< 


_  sa    _     ble! 


É 


h 


i^ 


sfring. 


S 


i^    . 


r^ 


f   ^ 


rjpitfamente,  déclama to,  con  forza  (ii  court  fermer  la  porte  latérale) 

Al-L^VIVO  E  ACITATO 


if-p-  H  F  uJm^ 


s^ 


CAV, 


H 


bul     de  notre  pauvre  Republique  ro  —  maine! 

AlLT/yO  E  AGITATO 


* 


22 


^ 


IJgfer^ 


1 


^Ê 


I 


col  canto. 


ff 


P 


hi 


É^ 


^ 


I044IO 


ANGEL. 


(s'approche  de  lui  Juysterieusemect) 


27 


S 


^^f##=£=feg 


il 


Je  viens  de      fuir  hors    du  Cha_teau    Saint_ 


CAVAR.    (généreusement) 


i   t     <fT    M  r  -^^H^-i 


Comptez,      frè  _    re,sur      moi! 


Ange! 


A. 


TOSCA  (au  dehors) 


$ 


Ma 


(à  la  voix  de  Tosca^Cavaradossi  fdit  vivement 
signe  à  Angelotti  de  se  taire) 


Ren  _  trez      î_ci  ! 


CAV. 


é 


jt    r^r 


^ 


m 


m 


pp 


p^ 


g^ 


«i^ 


P 


fe 


fe- 


i^  104410  T 


28 


CAV. 


m 


ti  \j    j^  ;  wf^^m 


U  _  ne         fem  _  me,  ja     _     louse! 


'^S 


P 


f^ 


^^5 


I 


i^ 


^ 


«^ 


4f- 


^ 


i^Jâ 


if- 


«^ 


it 


V 

fe 


tf^ 


TOSCA 


CAV. 


(vers  la  porte,  d'où  vient  la  voix  de   Tosca) 


IS2 


de  VOICI 


g 


CAV. 


JT  104410  r 


(Angrelotti.pris  d'an  accès  de  faiblesse.s'appuie  a    l'échafaudage  et  dit 


OT  (Ang:elotti,pris  d  an  a< 


^^ 


"t 


•f  J 


^^^^^^^3 


V  '  U 


P 


** 


douloureusement^) 

ANGEL. 


(Cavaradossi  monte  rapidement  sur  l'échafaudage. 


La      force  m'aban_aonne,  le  suc  _  _comb( 


^^ 


$ 


Lia      force  m'aban_aonne,  je  suc  _  _combeI 

[241 


M        -\ 


:^ 


ï 


£         >.S'i  !^L  ' 


B 


^ 


^  k 


^^=^ 


T^ 


<-^ 


«^?  ? 


^m 


prend  le  panier  et  le  donne  à  Ançelotti) 
rCAVAR. 


n?    «* 


* 


t>f     r 


CAV. 


t^^^^ 


et    Bu 


_    nier;       man  _   gez        et    Bu    _    vez! 

ANGEL. 


i 


J  I    '^ff  >  ^j 


^ 


^ 


Mer 


^^ 


^ 


S 


^ 


i_J 


P^ 


K       /'/' 


^^^ 


1^ 


5^ 


z  104410  «^ 


30 


i 


(il  le  conduit  en  l'encourageant  vçrs  la  cbapellej 


^ 


CAV. 


Vi  _te! 


^  V    1 


^ 


^^ 


^^ 


W 


pp 


^ 


^ 


è= 


1 


N 


^ 


^^ 


=^==>^ 


S 


'^ 


P 


CAV.^ 


^^ 


r 


ANGEL. 


Vi_te! 


S 


»  >     1     I   J^^ 


Mer  _    ci: 


fe 


\i  1     h  y 


Jh^   y    IJ^^ 


se£ 


£ 


affrt^tt:. 


t 


^ 


^^ 


^^ 


M 


^ 


TOSCA 


* 


(nerveuse) 


i 


!>#  I T  '  b»  r r  •  t> 


te 


1^ 


^  "     T  ■  '     T 


Ma     _      rio!     Ma  _   rio!     Ma  _   rio! 
(Angrelotti  entre  dans  la  chapelle) 


CAV. 


(feitjnant  d'être  calme, II    ouvre 
a  Tosca)        i 


se 


fe 


Voi 


* 


fe 


PEi 


^ 


col  canto. 


W^ 


h 


E 


^ 


104410      ^ 


CAV. 


(Tosca  entre  vivement  et  reçarde.soupçonneuse,  autour  d'elle) 

Andantino  sost/"  é  =56 


31 


^ 


_  Cil 


J 


Andantino  sostI"  j  =56 

dolcisstmo  e  cou  tuttJ  Vespressione 


* 


(il  s'approche  pour  l'embrasser)  (Elle  le.repousse  brusquement) 


CAV. 


'■"''LU  LijLC^^ 


J- 


à 


t.£rU;i-Lrrn 


^ 


ftlrtlrtX^ 


^         •         * 


TOSCA 


i 


^^ 


=¥=^ 


en_lerme 


ut  enjermesr' 

(avec  une  feinte  indifférence) 


C  AV. 


!* 


^i      ^    PMr  Mr  > 


y    ■ 


Le  Sacristain    l*e_xi    _     ge... 


j^/m  ^ 


48   .        Jt 


s 


P 


É 


M 


«  104410        z 


32 


CAV 


b= 


dis_je,  Mario!  Ouest     cette    femmerj'entendssonpas  enco_ie,  El- 


m 


3e 


CAV. 


Quoi? 


i- 


:^ 


pïïj^  tijttj  Pm 


^ 


É^ 


^rt 


^ 


p^^  (njT^J' 


g^    i^l: 


U     J      =)F^ 


E 


des  froufrous  de    ro  _  be! 


Tu  ju    -    res? 


Cavec  passion) 


^^ëéM 


È 


S 


m 


E 


CAV, 


Fol_le! 


Que  je  t'a. 


t^W     j    I^J    J     l,J  iJ        , 


■=^: 


S 


E 


5^ 


P  cres 


W^ 


r  if  l'r  ir  ^ 


^ 


f   cres.  1 


3  > 

4  f 


S 


104410 


33 


T. 


CAV. 


(d'un  air  de  doux  reproche)  rit. 

—    -V— 


f^i^^  i      D  i^f>f>f  f    ^' J§ 


Oh!    pasde_vant    la      Ma     _    do_ne! 

(il  lui  tend  les  bras) 


fe 


^ 


_  do     _     re! 


26 


i 


i 


^^F* 


^^ 


</  tempo 


doîcissimo 


•Àif^itx 


^^? 


'S^  kC;  \^r  ^^.r- 


^ 


».       V 


P  col  canto 


3^         3 


PPP 


^^ 


i 


^ 


3         -3         -3         -3 


ffftrf^l 


ty' 


(Elle  va  lentement  vers  li.  statue  de  la  Ma 


f^-^+^ 


i     A   iJ     J^ 


T- 


Non,  mon  amour! 


Que      d'abord         je     lui 


^^\>  itfitf  r^ 


j: 


i 


m 


^^^^^^^ 


^^^^^^ 


>  .  ^ 


^ts  ^r/^tf^ 


^ 


i 


iE^ 


done  et  dépose  à  ses  pieds  les  fleurs  qu'elle  portait) 
^         9 


r-      M  r    p 


^ 


Sg^ 


•>   - 


don     „ 


i 


!^ 


ne  Ma  cou    _    ron    _     iicl 


s 


^C/^C^^^^^ 


-^.\>  ^ij^tfttrte 


^-^ 


#-^ 


^ 


104410 


34 


i 


k^ 


CElle  s'agenouille  et  prie  avec  une  grande  dévotion) 


^ 


T. 


-U  rirf.rrrir^ 


..^^^    ^= 


^  f:f^ 


1 


/ 


m^-^r  tif  li^^ 


fj:n 


(Elle  se  signe,  et  se  Xève) 


(à  Cavaradossi,qui  s'est  apprêté  à  reprendre  son  travait) 

^      [    3    [         Ajsd^"  EinrrosTo  lento 


m^^ 


-  moi  maintenant:       Ce  soir,  je 
And'.'  FWTTOSTO  lento 


I044IO 


35 


Â^t       ^        I    7   \S   j'   j^   i~J^   I  l,J'     Jt     y       ^ 


chan   _  te! 


Ce  n'est  pas    un   obs    _    ta  _  de;  Viens  me  _ 


T. 


-Voir  dès  a_près      le  spec_ta_cle,Etvers  ta  vil_la,fuy_  ons       tous  deux  en_ 


All°.  vivo 


m 


Meno 


^m 


t. 


_sem_ble! 

CAVAR. 


(toujours  rêveur) 


La      lu  _  ne 


^Fttïï=:^ 


En 


m       m 


27 


All".  vivo 


«^^ 


■^-1^ 


sem_ble! 

Meno 


& 


^ 


T 


mf_ 


P 


1 


*^ 


^ 


H 


104410 


zf^ 


T. 


r^  N  f^v^i  j 


PtS^'  -^  i  ^'-^ 


bril  _  le,        des   li  _  las  l'e-ni  _  vran  _  te  senteur. 


Emplit    mon 


I 3 1 


(Elle  s'assied  sur  un 
gradin,  près  de  lui) 


Lentamente 


(dépitée  de  la  froideur  de  Cavaradossi) 


?^!f  !?  ^  T    II 


CAVAR. 


Re_dis  le  donc! 


(distrait) 


^ 


^ 


? 


Cer-te! 
Lbntamente 


104410 


3^ 


Mosso 


(nerveuse) 


Lento 
dolce 


rail: 


affrett. 

CaKàcé) 


Tu  le  dis  mal'. 


Tu   le  dis  mal! 


i  ^r    ^  ^\ 


m 


CAV. 


Cer  _  te! 


28 


Mosso 


Lento 


J=,. 


All°.  moderato 


i  >  ?yp  p i^'-i'^^r  ppr  ppir  f^^ 


T. 


J: 


Jzii6 


No_tredoux  nid,     caché  dans  laver,  au  _  re,         De  le  re. 

^ii*!  moderato 


te 


^^^ 


febz.^ 


^'i4<'  ^  S  7  i  73,7  jj 


TT-^i  ^  i  */  î 


i^i» 


•  • 


^ 


H,.  j.K^.ê 


M 


^ 


r//.- a  tempo 


ph{  PP  M  ppirl^r  ppJip  p  p  1  II'- 


_voir, dis-moi  si   le  temps  te     du  _  re!  Plus    d^si    _    ra_ble  et  plus  cher 


É 


H    .  S  .  S  1 


^^ 


tf  tempo 


aJti^ 


s 


vf  jf     fj 


il^  f-Xf 


S 


I044IO  /" 


38 


10441'^  '' 


39 


^^ 


T-:^ 


S 


.ses: 


m 


k^==^^ 


^3È 


-^-^ 


^ 


f 


^^ 


t 


f 


Hr4^^  gjiV 


::>- 

Ê 


f  f 


^3^^ 


^^ 


5       V 


=23 


fe 


^^'^  -     >  ''P  ir;  p  f  p  ir   H  r   p 


1. 


i 


^ 


';[)vj^  - 


Grands  bois,   valJons        et     sour  _  ces  Prenant        leur 


f:       ^  f    bifM  7  j: 


^ 


^ 


:~1^: 


•r^ 


^ 


•ri- 


i- 


^ 


^       \ 


f 


3Ï 


i 


I 


Mï 


ses         Et     les  fleurs      de    l'é     _     té         qui     se     cachent  dans  la 


Wl,     1 


^ 


P/'ril. 


w 


^ 


'F 


T-r 


T 


^ 


-T-ir 


f 


TT 


f 


T-r 


104410 


* 


bç 


_  voir,      souffle, bri     _     se    ma    _ 

e   i  ?     f    ^   J)   A-^ 


»   ■      — * — »— r 


n     _      ne, 


Que  s'il_  lu  _ 


^ 


«5^ 


</  tempo 


'ÏK-^JJ      ^      t^ 


à 


^9=^^="=f 


^       -à  là      -■ 


104410 


41 


* 


rit. 


% 


^S 


17~^ 


_mî    _    ne  L'ombre  d'a_len  _  tour! 


T. 


Ah!      Dût  mon  coeur         é_cla    _   ter  dans  ma  poi  _tri     _     ne, 


^ 


telE 


E 


E 


g— »^_5[» 


/ 


?^^i.V   rT^ 


.^^=^ 


P  M  P  F 


Dans  mon  san^  ver  _  sez    la   _    mour! 


\ 


H,     J-  i>-:«^ 


*-t^Aféji 


^ 


"^ 


£ 


^ 


T^'ffn 


^ 


f 


CAVAR. 


allarg.  un  poco 


^ 


y  allarg.  un  poco        r""^     -J- 


^ 


Z^ 


rf  tempo 


-myu  ■  ,1        _^ = 


■^l—-^ 


^ 


Hil 


-9^ 


XO4410  1 
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TOSCA 


fe 


(avec  abandon) 


^  p  p  I  r  P  ^  P  P^ 


^ 


/'d'm.- PP 


Dans  mon  coeur  c'est  l'Lvres_se  De  l'a  _ 


m 


f      m 


^% 


1 


CAV. 


w 


$ 


^ 


_tcr,     o    char-fne   _   res    _     se! 


à 


k 


^ 


i 


ï^: 


^^ 


vellutato 


±.*^ 


PP 


I 


ê 


^         # 


È 


S 


^ 


-t> 


I 


(Elle  appuie  sa  tête  surl'épaule  de  Cavaradossi,qui  toutà 
rail,  mol/o 
PP  L      1^   'TN  ''  tempo 


1      J)J)J.        ^ 


^ 


T. 


-*H-- 


_mour!.. 


^i    jiji^JxJx^ 


Cher  amant! 


CAV.- 


Ma  si_rè  _  ne,j'i  _  rai! 


I 


^ 


^ 


1^ 

deciso  ^ 


^^ 


^J^^jl^lJ,^ 


Z^/;^ 


</  tempo 


7^pt^ 


^^ 


aH  J)V    J)7 


-^  'V_ 


mS 


coup,reçarde.du  coté  par  où  Ang-elotti  est  sorti) 


-9        Zg. 


'^ 


Saâé 


m 


pfcf 


^ 


^^  p  p  p  ^P  ihVyj 


CAV. 


ï         7*1 


* 


J* 


^ 


il  faut  que  je    tra 


3EÈ 


» 


^3 


^ 


^ 

^ 


I 


3EÈ 


^ 


î» 


IO44IO 
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* 


i 


fet 


(surprise) 


J'  }>    I  J)     J)_^ 

Tu     me       chas  _  ses? 


^ 


^ 


CAV. 


^ 


.vail 


le! 


p^jTUJin 


Le  temps 


n  n 


J  U  IJJ    1 


^s 


I* if: 


£ 


i 


tfe 


ffcft: 


il     i;    y 


^ 


CAV. 


près 


_     se, 


vois     -     +u?- 


* 


**: 


^ 


•Z^ 


^ 


6 


n 


^ 


s:: 


/ 


;z> zj 


s 


i 


zz 


^s 


^ 


dolce     rail.- .  .  .  a  tempo 


V   =? 


^m 


(nerveuse.se  levant) 


^ 


^ 


T. 


:^ 


A_dieu! 


;jv  r?tl 


je  pars! 


52 


M 


=**^ 


*^*itp3=* 


^^ 


iiJiJiJ«[  J 


cl  rf  tempo         / 


f\  a  temfo 


i 


*"  iij    J 


^ 


i 


M: 


(Elle  s'éloigne, puis,  se   retournant  pour  regarder  Cavaradossi, 


i 


M 


/J»J  -^  ^ 


«rflK  M^t^t^^ 


tHa^ 


rr(?j. 


i 


104410 


44 


elle  aperçoit  le  tableau  et  revient  précipitamment) 

fj 


$ 


r  ^K  ^i 


îff: 


T. 


^^  H  'T  P  p 


Quelle  est      cet_te       bel  _  le   blon_  deJ!Xs  _ 


il 


ï 


^ÈÈ 


± 


^m 


i 


* 


u 


II'     J)  V    < 


^ 


moi? 


CAVAR. 


Ctfalme) 


Qu'elle  est  trop  _ 


^ 


La  Ma_de  _    lei    _    ne.  Tu 


^ 


La  Ma_de  _    lei    _    ne.  Tu  trou_ves?., 


* 


fai=i 


(soupçonneuse) 
quasi  a  pijcere 


w 


ri>T-> 


T. 


CAV. 


bel      _     1( 


Efei: 


(souri  antX. 


Rail  _  le!        Ces 


^^^ 


^ 


Cri  _  ti_que  é  _  tran    _    g-eî 


r  104410  r 


45 


T. 


^'       j'      i)i'J)    J'jJlp     p7 


^ 


_:^feï 


grands  yeux  bleus  je  crois  les  re_con_naî_-tre!       (d'uniiir  indifférent) 

I      FI  I — j— I 


^ 


^ 


^ 


CAV. 


I 


M 


Il  en  est  tant  au 


F4Çt 


S 


S 


# 


(cherchant  à  se  souvenir) 


^^ 


P 


^^ 


Peut  _    ê_tre?. 


Peut. 


CAV. 


mon   _  de!... 


53 


$ 


ik 


S5^ 


:û 


^^-«^ 


^ 


F^f 


g 


^ 


.m 


zz. 


t 


(EUe^monte  sur  l'échafaudage) 


(triomphante) 


T. 


w 


.  è _  tre  ? 


C'est  l'At_ta. 


cav-SE 


s 
î 


# 


;^ 


W 


w 


— /. 


êi 


^^m- 


1'^'  >     y  i.4'^^.| 


»  K 


104410 
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Lo  STESSO  MOVf''AGITANDO  VN  POCO 
(jalouse) 


V  Jj 


l  i 


(riant) 


C'est 


CAV. 


Bra      _       va!.. 

Lo  STESSO  MOV/''AGITANDO  UN  POCO 


JjjJjJjJJjjJ 


/^  subito 


m 


û 


(pleurant) 


^  ir    r'-     p  ir    p  "ni 


el     _     le! 


cru  _  el. 


Tu     l'ai   _   mes! 


Par_. 


# 


CAV. 


$ 


0-0-0-0  JJJJJJJ« 


00  00  0-0-0 


i 


é  é^é^  s^t^^ 


^ 


i2_ 


:^       «:& 


i 


(sans  l'écouter, rageuse  de  jalousie) 


J        i         \\:   t        y  Pp    Hf    ^ 


^ 


ju    _     re! 

(s'efforçant  de  la  calmer) 


Tu         l'ai   _    mes! 


CAV. 


104410  r 


^/ 


^  -^   M   ^ 


con  antma 
fn^ 


T. 


CAV. 


^^ 


fe^ 


M-u;-^ 


c'est  elle! 


El    _    leé.tait         làl 


i 


CAV 


J 


^M 


■i 


^ 


â 


^ 


Va! 


^ 


P 


r 


!^ 


!^ 


^ 


ê 


^ 


rf  '    ^^P  P 


i^ 


(menaçante) 


^^ 


:i= 


Àh!    la    co  _   quet     _    te! 


Ah!  mais!     Ah 


P      7      \ 


CAV. 


I 


Val 


^ 


i 


6 


~^m 


W^ 


ff 


\t 


'3 


./^        N 


^^ 


^# 


J'^  *    'jil 
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T. 


tS 


mais! 


^ 


(sérieux) 


^^m 


m     m 


^^ 


Elle  est    ve    _    nu  _  e       Hier,  et    je  l'ai        vu  _  e, 


,^tf 


54 


3 


3 


^ 


* 


^ 


^::r 


-fi 


•i^. 


i 


=f^=^ 


-t- 
Vrai? 


^'  P  MJr  p,p. ip.  p  p  p 


CAV. 


Pen_dant   sa    pri  _    è    _    re,j'ai     pris   sa   res^em  _  blàn_ce! 


'^Zl^ 


.1^ 


3E^; 


:i5- 


^ 


i 


EE± 


^ 


ZC 


* 


(leb  yeux  toujours  fixés  sur  le  tableau) 


Quels  veux       el  _   le  me       lan_ce!..  De 


T. 


CAV. 


(sérieux) 


IO4410 


4V 

(elle  descend,  les  mains  dans  ses  mains,  sans  cesser  df 
regarder  le  tableau) 


ï 


^ 


^ 


^^ 


m 


haine   et      d'in  _  so   -    len_cel 
(il  la  presse  doucement  de  descendre) 


(il  la  presse  tendrement  sur 


i  vM  r  P? 


CAV. 


Fo  _  li  -  e! 


m 


u 


m 


m 


^'        ~v 


^ 


F^ 


V^ 


* 


^ 


?^ 


(avec  un  doux  reproche) 

rail. 


AndÎ^sostenuto  ••=56 


4mF^ 


^ 


a 


rM'^r^ 


Ah!     ces  yeux     là!, 
son  cœur,  les  yeux  dans  les  yeux) 


S 


PP  ^IS^.' 


i^ 


CAV. 


^ 


Mais      quels  yeux  va     _      lent  tes  yeux,  ma 

ANDÎ^ SOSTENUTO  0'=:^6  — 


35 


^ 


iç 


^ 


Ê^ 


Si 


rtf//. 


i' 


armontoso 


^ 


S 


^"g=; 


ffl 


i»?f  >  iî 


7 


h|^'v?^p  r^  p  p  p 


')|J.    J.   j);^ 


^      #* * 


Rei  _  ne^es  yeux  noirs,tes  grands  yeux     de..... si  _  rè  _    ne?.. 


W^ 


3=^ 


^Sr-^- 


i^=#i 


-    T'  'T' 


7 


^PPS 


E3^ 


104410 
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CAV. 


con  calore  i?  cres 


allarg. 


où      de      la         nuit brillent  les. 

co/i  cdlore 


feux! Tes  beauxyeux  amou- 


■^^rirf 


;^-  _  -  _  _   - 


fc^^ 


23 


»  »    f 


1^ 


f 


cres. 


JET  f  r= 


ffffffp 


/ 


i:(7/ 


canto 


r  vi  V  -==F^ 


Largamente 

con  grande  espressione 


CAV. 


-reux!. 


Fiers et....  plus  doux  en  _  co    _     re  Comme  un  re. 

Largamente 


S 


tE£l 


ï 


ji    >  jt     ni 


^:-- — .y 


^  F    » 


r^-^LCJ*  [j^ 


espressivo  molto 


S 


^ 


l'jf 


i 


fe 


^ 


string:. 


a  tempo 


dolctssimo 


y^-p-"r?TT'~p^rrD'T 


[iyi^   |g  ' 


CAV 


_gard 


de  Rei    -    ne!  Ah!  quels  yeux    va 


lent  tes  yeux,  si. 
Jnlcissimo 


/fr^ 


te^ 


it 


Jr-VT'J^JJ^ 


f^-.q-^c^ 


7 
string: 


a  tempo 


^^ÎÏS 


.^^  ->- 


'^f- 


P 


ê 


^ 


<r        104410        A' 


51 


rit. 


a  tempo 


m 


ife 


ri-^P  P  '^M  ^ 


^-in  nx 


CAV.j 


re   _  neT'es  beaux  yeux  que  j'a  _do 


re!. 


TOSCA 


(conquise,  la  tète  sur  l'épaule  de  Cavaradossi) 

Jolce,  ma  sentito  ed  espressivo 


û 


^m 


^ 


s 


pp 


36 


Qui     peut  sibient'ins_  trui     _  _    re  En       cet  art  de  se. 

dolce  espressivo 


p--  f  crjj 


^^^P 


n,  J^ 


i>t:         i  i 


nJ  J  iiJ 


a 


r— ?  7  i      f^ 


y  i 


^m 


Lento 

(malicieuse)  ^ 


■  î  \\0*i, 


l  l  ny  ^ 


P 


:É 


dui  _         _  re? 
ra/l: 


1>1>        ^ 


^ 


Mais  fais  lui  les  yeux  noirs!. 

Lento 


2s:x: 


3E 


/^ 


^ 


ffr-g|^ 


^^ 


^ 


^ 

^..A 


^ 


/'i^ 


^=^ 


a 


PB 


at 


ir 


i'  104410  s 


.S2 


AND*fMOD. 


ÂNDi'MOSSO  a '-60 


^.Ml^jii 


rsTi- 


_lâ    _    che,  dé    _     rai  _  son  _        _  nel 


Cav. 


^ 


È 


■é — ^ 


^^ 


CAV. 


« 


Je    te  blés    _    se,         Mais  par_don  _    ne  1 


le         con. 


m 


^ 


_lou  _        _  se! 


Ma         ja_lou  _    se! 


^fi 


-f-^ 


^#— f 


jj^'~^ 


-N  k       ^S3 


S 


^ft 


S 


Eè 


I3]T 


& 


* 


éf       1044 10       i' 
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poco  rail: a  tempo 


^ 


É 


i 


poco  rit. 


W=F- 


^ 


a  m 


? 


_  fes     _     se  Ma         fai  _  blés 


se  Mais  fais       gra  _   ce    à    ma  dou  _ 


CAV. 


^jgii^fijjjf 


m 


a  tempo 


\  \    -      \ 


U 


.leur! 


m 


ŒI 


é 


i 


^^ 


CAV. 


? 


To  _    sca.plus         de        lar  _  mesîMon   cœur    vi  _  breàtous       tes 


m 


•s- 


^ — F  A'srf^îî  M    f»rO  f 


M 


a  tempo 


^ 


^^ 


gjJJdJP" 


poco  rail.         a  tempo 


^ 


^ 


t^^ 


EM 


je  contes   _    se       mon      ecreur, Mais  fais 


g^^ 


^ 


CAV. 


^ 


î»-*- 


char     _     mes! 


Flo      _       ria, 


ton. ..courroux  est  pour 

poco  rail. 

~  a  tempo 


g         104410         g 
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poco  rit. 


a  tempo 


r  n  -   \ 


grâ    _    ce      à      ma  dou  _  leur! 


CAV. 


moi       toutpleinde  dou   _ceur! 


^ 


r=E 


^t 


M.   ■&" 


:3 


i=^ 


s 


^ 


I 


^^ 


/>^t"«»  rtt. 


//'""p"  -jï^ 


^ 


^^^ 


P  rail.:. 


aszt 


i 


^ 


£ 


£ 


?jcy" 


cu^ 


^ 


h    "9» 


\^f    ^f" 


-ai 


^f       \(' 


fc 


T. 


CAV. 


=P 


¥ 


^ 


Par     _      le  en_co  _  _  re,  ta 


pa  _   ro  _ 


-  le 


^m 


t 


m 


^ 


?f^^ 


wm 


^^^^^ 


^^^0m 


mm 


sempre  rail: 


H  ''f         lif 


É 


T, 


CAV. 


^ 


w 


M( 


con.so  _         _  le!  Par     _      le  en_co  _        _  re! 


tt 


^^m 


t 


Chère 


sempre  rail:. 


P'm    M^^^^^^^^ 


É 


>/« 


*r- 


^h  _i,.^t^rvff^ 


^? 


i\r.  '\w  r  <    --^^Ir^  )  l^'h^ 


^ 


^ 


^ 


g        104410       g 
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ANDt^  PASSIONALE 

con  grande  espressione 


EÊ 


^ 


1*   I     o 


CAV. 


^ 


â    _    me,  tê  _te       fol  _  le,Tu  peux  en     croi  _   re     ma     pa  _  ro    _    le! 

And*.^  passionale 
con  grande  espressione 


allarg: 


.a  tempo 


CAV.B 


cres. 


m 


rail:... 


\y      y  '     ^- 


*ÈS 


^ 


O      mon   i    _    do      _      le,Pourja_  mais    je   suis       a       toil 
allarg: a  tempo 


TOSCA  (se  dégageant  des  bras  de  Cavaradossi) 
rail: 

I 5 1 


^^ 


.sempre  piu 


n  \^r    ii-i'J    i'>  i 


^^ 


Dieu!        J'ensuis  confu  _  se,  Tu    m'as      déche  ve_lé  _  el 


i      i    >  J^ 


E 


CAV. 


m'  m 


é 


*e;? 


5f 


A_dieu! 


i5-*- 


3-î- 


3K 


/>/>  rail,  sempre. 


PPP 


^ 


1 


3dL 


i 


^ 


sa 


-|ï: 


^V 


e        104410 


s^ 


i 


quasi  a  piacere 


y    J>  }i  ji  }  J)   j'  }  il   J)  ,.1 


É 


Toi,   tra  _  vail_le  bien     jusqu'à  cet  _  te     veil. 


r  n   ^ 


i 


(.AV. 


Quit  _  tons-nous! 


ir^ 


i 


^ 


-^^ 


i 


— H 

^o/  canto 


1 


ai^:^?' 


i 


f)  >  il  ji  ji 


^ 


r  M  M 


lé      _       e!  J'ai     ta     pro  _  mes      _      se:       sous     au  _  cun     pré  _ 


rail: 


stentate 


f  'T    (n~p  g  ^  ^T  ji  r    f>  »JJ'J'J'Jmu 


_  tex    _    te,  au_  cu_ne31ondeoubru  _  ne,  Ne  viendra  pri_er 


pià  rail. 


j^2  J_i>  y  ^J'i)  ^g 


^^^^^ 


* 


T. 


lantiais  au     _      eu  _  ne! 


tÂ 


\   ï    >  i  il.  }r  i   i     HT» 


a 


J'en  fais  serment! 


g         104410 


ià. 


PlU  LENTO  ANGORA 


57 


^   *      ^  M  r^ 


i 


T. 


CAV.' 


m. 


n^ 


Que  tu      me  près  _  ses!  (avec  un  doux  reproche) 


ï 


ï 


39 


Va! 

PlÙ  LENTO  ANGORA^ 


En  _ 


co 


re? 


^m 


É3 


^i 


PPP  dolcissimo 


(souriant  aussi) 
(elle  tombe  dans  ses  bras  et  lui  donne  sa  joue  à  baiser)         dolcissittto 


u. 


ff^ 


? 


i 


■W 


U 


m^ 


Non!       pardon- ne!  ,       ,     ^. 
f_ (souriant) 


El_le  est  si 


ï     ï    y 


J   .TX^ 


CAV. 


H  M  ^ 


Et  devant  la  Ma  _  do  _  ne  ! 


4. 


¥i=# 


1» 

2Z 


* 


ft 


ï 


(g  . 


m 


f 


T^ 


^ 


(ils  s'embrassent.  Elle  se  décide  à  partir.et  regardant  encore  le  tableau) 


fais       lui       les      yeux        noirs! 


1^ — 


/?  Tempo  mosso 


m 


-hz 


^ 


ite 


Lentamente 


ppp- 


'r=   'V 


^ 


^ 


3 


I044IO     g 


5S 


^l^h    rjl 


^r^^^rri 


^m 


M — i 


^ 


y*  vj  *  v^ 


rail: 


PPP 


rail: 


^ 


z^ 


(Cavaradossi  reste  ému  et  rêveur) 


P^^n 


Ov 


i     > 


w 


^ 


*? 


^^iiV^    j~te 


/'^/'i' 


/r\ 


S 


>  >  -     > 


■7, 


S     J 


(11  se  souvient  d*  Angelottt.et  écoute  pour  s'assurer  que  Tosca  s'est  éloignée;  il  entr'ouvre  la 

All''.agitato 


^ 


rpf 


1X1/ 1;; 


^ 


Ï^Ï3 


l^ 


^ 


•   ^T 


petite  porte  et  regarde  au  dehors.  Tout  est  tranquille.  Il  court  à  la  chapelle.  Angelotti^  parait 
derrière  la  grille) 


ê 


^^ 


^ 


^5 


1;^        !^^ 


w 


^^)  y  J)  > 


h 


^ 


f^^ 


^^ 


^ 


[^        l^i 


^^ 


(Cavaradossi  l'ouvre.  Angetottl  passe.  Ils  se  serrent  affectuesement  la  main) 

A        ,    \ 


M 


^m 


^^ 


^m 


viï 


-^S^ 


.// 


f         104410       f 


CAVAR. 


59 
(il  pense  qu' Angelotti  a  entendu  le  dialogue  précédent) 


^'•^^•ffi 


È 


^ 


^ 


ïT^Vn    n   \\'y     J~]'l 


m 


To  _  sca        mais      à    con  _  fes  _  se 
dolce  e  legato 


el     _     le  pour_rait        Li     _ 


frJiji^jij   >    i<   j  iJ^ 


EEÈ 


CAV. 


vrer  notre  se_cret! 


D'où      mon     si_ 


t 


y  j)v  j) 


i 


fe^î 


4f 


_lence! 


r^ 


te 


!lP   ^<     ji=^ 


-W^ 


_^^ 


^fr 


^ 


^ 


^fe 


^ 


S 


^^^ 


S#>  !^ 


jjv^f  *      -m 


T# 


/: 


'Psubiio 


\    viipir^^j.     J'ii'j,< 


CAV. 


ANGEL. 


Se    tai     _     re,   c'est  pru_dence! 


S 


>     y  I? 


Sans 


fv-    T  '  r  •    y 


s  I1J4410  i' 


6o 


CAV. 


m 


Mais... 


vos  projets,  en 


¥ 


dou    _     te! 


i 


iU: 


^ 


1    .-T.      JVtJ^=^=^ 


£ 


^ 


^7 
:i) 


'f- 


7      J 


ïiF 


g 


^^ 


*g 


^ 


^ 


ffi 


CAV. 


A. 


fEÊ^ 


somme? 


i-''^^ ff     ^ — ^» — ^ 


fe--^ 


I 


t*^ 


^ 


Met-tre  le  gouver  _  nail  Se   _    Ion 


la 


rP^J 


^^ 


^^^  V  f'  ^  »p  I  n  n  I  ^'  ^^  ^      I  ^      P  M 


bri-sel  Fuir       ou   re_ster  dans     Ro_mel 


Ma  soeur 


i'         104410         s 


6i 


CAVAR. 


^i    T^^l  f       ^  IP  M  p 


ELle  a      Mis  des       vê  _tements  de      fem  _ 


# 


^m 


^^^ 


C^PFl'T  > 


_me, 

I 


là! Sous  cet  au •_  tell 
sensibile  <?  marcato 


t 


r-^i^ 


^ 


i 


fe 


ro_be,    voi. 


tZ2 


^ 


S 


g 


i 


ffi 


wv 


ff  1044  lu  4' 
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'û 


(il  regarde  apeuré  autour  de  lui) 


•'Uir  Ç'-' 


A. 


Ir«     I   Ir». 


A. 


feES 


p  l'T     r 


p 


A     _     vec 


la         bru     _      me, 


g 


f#T^ 


S 


J-,^   .h 


J'inJ^- 


=W^ 


r- 


-r- 


c7r 


*L-L7 


*■>:   1^J- 


È^ 


\^ 


±5fe 


r- 


rr 


r 


^ 


r 


CAVAR. 


te 


P 


î 


Si 


Tout        s'ex_pli     _     que: 


^M^P  p  pir  ^ 


3î 


Grâce  à    ce  cos  _  tu  _  me.. 


^ 


it:T^.    i^.    jQé^ 


^ 

( 

^a^ 


cres. 


>J]  J- 


^i-J) 


1! 


r 


î 


f^ 


g        104410       s 


63 


Lo  STESSO  MOVIMEH^TO  (in  due) 


^ 


i 


CAV. 


44 


^^ 


Ces  airs  pleins  de  mys  _ 

Lo  STESSO  MOVIMENTOdn  due) 

l'f  #f  f  f  f  f  «f  llf    l;lf  f  #  f  f  f  f  f  f  £f 


^^>} 


i* 


nz 


CAV. 


CAV. 


CAV. 


'é  _  tait 


pour 


É 


l'ut  f 


ff  ff  {fil 


t^t 


£ 


^ 


^ 


cres. 


s; 


«^  IO4410  4' 


64 


CAV, 


tra     _     me 


? 


d'un  doux  ro     _     man  d'à  _ 


M 


îs^^îiiif  tftf 


-p"  »— "  •H»--  » —  *~r^  ^ 


i 


incalzando 


3 


g 


^ 


^^ 


f  pi"r-  P 


CAV. 


-mouri 


è 


^ 


^^ 


Tout     s'ex_pli  _  quel 


^^ 


û^=à. 


^^ 


CAV, 


A_mour         de    soeur  bien       chè  _  re! 


1^ 


^1  l^^f 


i 


i 


èl^ 


^ 


jy 


^ 


^3 


J^  J        >) 


^ 


\-_l_-./_ 


r 


ANGEL. 


r  r^ny--TTT7  m'^^ii^j 


Coeur  ma_gna  _  ni    _    me,  El  _  le    di_spute  â 


<# 


5EEi 


^S 


#?- 
^H? 


ï 


^i 


/ 


^ 


^  104410  i 


^É 
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And'.''  mosso 


W 


tfJ    J    Ml  r^~-Mé 


CAV. 


^ 


^S 


I 


w 


Scarpia!. 


Saty  _  re,  Tar. 


^ 


Scarpia    sa    vie  _  ti 


me! 


I 


46 


jîl. 


AND^f  MOSSO 


M 


3E3E 


^ 


^Suï 


^ 


jOl 


y- 


t^ 


t=^ 


^r 


.f 


i»'? 


\^-7 


^J  J)J)  J)  ;)U^F#ji  ijU'J'7->l  y-^J^J^J)^ 


CAV. 


_tuf_fe,qui  nous  op  _  pri_me,MêJant  la  de_votion,  le  vice  et  le  crime! 


^^ 


^1 


r 


^/■^ 


P 


î 


^'■■î 


M: 


(avec  une  énergie  croissante) 


ii#  #   #     #!»=;» 


#    #     #       mm»      » 

Ty    V    ^   y  y    ^ 


n 1» 


^ 


^ — * 


S 


CAV. 


A    la  fois  confesseur  et  bour_reau! 


i 


^ 


^= 


^ 


:2s: 


Hon -te    de    la    pa_ 
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deciso 
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Ils  raclent  des  ga. 


h     fZ^^ 


nn^ffP 


r. 


^#££ 


^ 


^^ 


r^ 


/««ro  /•////. 


g^^^ 


^^ 


a  tempo 


^  L^ 


W 


a 


«Si 


iy 


(à  Sctarrone) 


Il    P  P^     >        I     >         n   ppi   P    1    g    f)    gi    P 


SCAI 


Guette  La      To_sca,   dis-lui  qu'el_le 


_  vottesl 


i 


-fi 


^ 


fe^ 


^ 


^ 


i 


^ 


^^ 
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CAR 


mr^  ^  l 


vien_ne... 


^^^te 


I    ,   I  Qu'elle  vienne  en  grand* 


^ 


É 


l_ L 


y       ^ 


(: 


^Z» 


^ 


'^'   >  '>r  .j 


^ 


(Sciarrone  va  pour  sortir) 

poco  rit. 


SCAR. 


P     P    P    P  p-n-^## 

hâ  _  te,Dès    après  la  can  _  ta  _te! 


^ 


J"-~;-JTT3 


/m  f^frnq 


p 


s 


jj 


^ 


/ofo  r/Y. 


^^ 


^^ 


(il  le  rappelle) 


(il  se  leve,va  à  un   bureau  et    écrit  precipi, 

rail. 


^^ 


SCAR. 


^±L 


P? 


Fais  mieux!... 


JT- "TJ 


n 


.S 


^ 


i J 


[f  ri\fr 


^f^ 


S 


V 


rail. 


É 


^ 


SCAR. 


S 


tammentuû  billet) 
a  tempo 


É 


(il  le  donne  à  Sciarrone  qui  sort) 


rfP  p   p  Ml'. 


ê 


Et  remets-lui  ce 


ï 


:^ 


PP  a  tempo 


^ 


/^/^  rtf//. 


W^ 


^^ 


i^ 


^ 


r 


û. 
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^ 


And'/  lento  (à part) 


(11  revient  à  table  et  se 


f    S  y  7    i 


SCAR. 


f 


^TfTfT 


mot! 
And'S  lento 


Elle  viendra! 


verse  à  boire)  

Sostenendo       '      ^      '      '         ^       ' 


t>^»ii«i;  )      y  F  p  P  P  P I  p    p      i      > 


SCAR. 


.Et  l'amour  de  son      Ma  _  rio. 


Sostenendo 


f^ 


^ 


^^^^ 


'    ^^f 


■=► 


ïS 


■^^ ^ 


MZ:===3E 


r 


^ 


ï 


*  />/> 


^t||IU     nlJ     EEE^ 


.^ 


«^ 


-f 


poco  rail. 


I      g       I     I        J 


SCAR.- 


Oui, l'amour  de  son 
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g>"   P    P    ppp 


É 


affrettando 


^=^ 


SCAR. 


Ma  _  rio entre  mes  bras       la   jette     _     ra! 


W 


^ 


=^=r 


r^: 


/ 


«/ 


affrettando 


'ni  I       t 


îiS 


:2: rt 


b'5- 


b?     ^ 


; 


J^  e  cupo 


F  e  cupo  poco  rail. f^    ^  ^ 

"''V  '   P  ppppip^^p  pp  pppi  PP*  *iw^ 


SCAR 


Des  profondes  a_mours  c'est  la  mi_sère  pro_fonde! 


.tu— ^ 


y-  j'Y^-^ 


r^, 


fe 


^ 


^_^/? 


f;o/   canto. 


^ 


r^ 


te 


?y=r 


^i 


AnD^"  xm  PO'  AGITATO    J   r  104 


'      J      ^L     »' 


.,„m,w.  p  r  -r   P  Pi  ^   r-  Fi^r^p  PI 


6 


La      con  _  que  _  te  bru  _  ta    _     le a  des  sa_veursplus 


ÂNDi^  im  PO'  AGITATO    J    =  104 


e         104410         e 


134 


SCA.R 


m 


-Et m^ 


r^? — I 


poco  rit. 


p  p  p  PM  r    r~'p   P  ^  ^\ 


vi    _    ves Que  l'accord  bé né  _  vo   _     le! Chansons  plain- 


fefe 


J^        J^^ 


^ 


3 


K 


? 


I 


^ ^ 


7        t 


/Of^o  rit. 


^ 


3»    î»     S»        ^ 


:^ 


V)       ^       ^ 


^=:^ 


r  F    f    g 


deciso 


SCAR 


^f  f  ^     ^'HW 


^ 


1%^  r  rp,PF|t  f  ffF^i4^^^^^ 


SCAR. 


^^g^ 


za_re! Je  sais    mal      pin  _  cer  de  la  çui_tare,  Faire  parler  les 


t=r=f 


f 


^ 


=^=iE^ 


^ 


t» 


a^-jij  j  j  ^ 


rrpfrf 


b 


-tny— 


-• — •- 


rr    -r 


rf 


pr^n  T 
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sostenendo  molto 
(dédaigneux) 


1.35 


SCAR. 


dim. 


^ 


PP   rit. 

^~1 — >  L     ^ 


cres. 


mf'r  ^r'  pp?=rriTP 


i 


SCAR. 


f^ 


len  _  ce, roucouler  comme  un  doux        ramierî 

y 


(il  se  leve,sans  s'éloigner  de  la  table) 


SCAR 
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^m 


ê 


3 


I — 3 "      r-^ 


P[P  P  P   PHi^  P  vP  t^ 


SCAK 


P 


Tos        _       ca!     ce      qui  me  plait,  je  le  pour_chas_se!       Je  m'en. 


W 


S 


1. 1,11 


:« 


1»-=^ ♦ 


ff 


^nfnr^^    I  \        \ 


fr^8 


^^ 


SCAR 


p".  ^P,-PMi^pM'I^^^  r?|f  r^ 


lasse,    Etpuisje    passe!  A     moi  tous  les  ca  _pri_ces! 


^^ 


ikt 


^rp  mt    Pp^ 


SCAR 


r 


S 


( 


8     Dieu  cre  _  a Diverses  beau  _  tés    et  vins  di 


U 


a 


TZ. 


w 


é      * 


f 


^ 


h  g.lË 


#: — ■:# 


^ 


^^^ 


^T^^ — ' 


^H\\     P    ^   V    ^ 


^^ 


I ^ ' 


^^ 


SCAR. 


-vers. 


et  c'est    mon     voeu  De    ra£  gri  _ 


h^ 


S^ 


BS 


:?= 


<^  <^f 


^ 


^ 


cr«.     <?</ 


i^ 
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I       3       '> 


"m  P  P  P'^^  D  P   I  ^ 


(il  boit) 


SCAR 


_  ser  de  cesoeu-vres     de  Dieu! 


(criant)     \ j- 


-|  (il  s'assied) 


\        i'    M    i^   Pl^ 


SCAR 


^ 


œ 


SCIARR.  (entrant) 


Qu'il  soit  le  bienve  _  nu! 

I      I9      •  (Sciarrone  sort  pour  appe. 


^^^^^^m 


m 


Voici  Spo-letta! 


cres.  e  sfring: 


.1er  Spoletta, qu'il  accompagne  en  scène  et  qui  s'arrête  près  de  la  porte  du  fond) 
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SPOLETTA 


m 


All'^  MODfo  ( s'avançant un  peu  inquiet)  (à  part) 


m 


fc3 


'#jya^ 


M'asbi.ste  Saint  1. 


(Occupé  à  souper,  il  interroge  spoletta  sans  le  regarder.) 
SCARPIA  ■         "         ' 


:cAKfiA  .3       '«■-«-       -4^-  -m-  -m-  -m- 


Mongentil_homme,     fis-tu  bonne  chasse? 


(haut) 


^ 


X 


1     I         ■?         I 


ÉÊÈ^ 


i^  i  '  '  I  p  p  rrrf 


SPOI,. 


gnace! 


De  la  To_sca  nous  sui_vîmes  la        tra_ce. 


^ 


C^  n^r  ^ 


è 


/y 


ftt 


S 


1?"^ 


^^^^^^s 


i^s 


f^M: 


-? 1    I        3 


^^:^=p--P H  M  r  H[T|t=^^+j^^ 


sroi., 


Jusqu'à     certain  ermi  _  ta  _  g^e  Cache  dans  le  feuil_la   _    ge 


^:^yfe^y 


ip^ji]  r^  j-^ 


â 


^s 


,7    * 


■g^ 


B-^pg 


it^H- 


<«  104410  a 


MUL. 


Lo  STESSO  MOVJo 
brillante 


tt 


ï 


SFOL. 


Sui  _  vi      de     mes  gens  les  plus      surs,Du  clos  je  franchis  la  mu. 

Lo  STESSO  MOV.t" 

brillante 


^^ 


^m 


s  FOL 


^ 


raille! 


A    l'a-bor  _  da  _  ge!. 


w  -à  -à 


^—9- 


^^   jiv      t 


f 


3EÉ= 


? 


y 


ï^^ 


^^^ 


SCARPIA 


S^i 


p  I  r  4 


p^^i^^p^ 


Mon      bra    -     ve      Spo  _  let-ta! 


^p£ 


m 


t=^ 


^Pf 


f 


R#=q^ 


Tsi 


fjsecajf 


ï 


(if-v/  j/t/rr.  ^  marcato 


^ 


tt  104410 


w 
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SPOL. 


^ 


(hésitaat) 


J  entre...  je      cherche. 


^ 


fouille. 


F=^^ 


^      y  ,^ 


^ 


=^=^ 


î 


'>^M  P    7  i 


^ 


^ 


^^ 


I 


^ 


^ 


/ 


fct 


"l? 1 


*      P  P  P  I  P   PS 


£ 


&FOL. 


(Scarpja  s'aperçoit  des  hésitations  de  Spoletta,  il 
se  lève,  irrité,  pâle  de  rage, les  sourcils  froncés) 


SCAR. 


É 


m 


On  est  bre  _  douille! 

(avec  une  colère  croissante) 


i>   V  V  H  I  ^'  ^'  ^       M     y 


ë 


S 


Ah! 


l'Ange-  lot_ti?... 


Ah! 


** 


« 


# 


S3 


PE 


5E3=E5 


^^ 


^ 


^N=fc 


a 


^ 


S 


^ 


^ 


/90//O  marcato 


accel.    e   cres. 


a 


* ». 


^r  lîTir  r  iV— ^ft^-^ 


SCAK. 


irai  _  tre!        Ah!      triple      bru  _  tel         Ça       se_ra       ta        sen   _ 


u  104.410  u 


tt 


(tremblant,  et  cherchant  à  conjurer  la  fUreur  de  Scarpta) 
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&POL. 


^^^ 


3E 


(criant) 


Je- 


sus! 


■):lll     H  .ff=f^ 


SCAK. 


.  tence:       La  po  _  tenceL. 


Tornando  al  tempo 


*ï 


^ 


Ù±^ 


«"---J)J      i) 


î 


£ 


^ 


*  *    * 


^ 


1^ 


fefc 


(timidement) 


ïH 


HJ)|   i'W     I 


SPOL 


SCAK. 


1      *         —m 


L*au_tre  était         là... 


S 


^ 


Ca_va_ra_ 


i 


tfc 


^^=^^y^=)  V  i)  v-=g 


f 


53=53 


1? 


(î — î 


W 


ïî — î 


I* 


=^: 


■r      *■ 


fcfc 


(11  fait  Signe  de  la  tête  et  ajoute  aussitôt:) 


V    J)J  I      >     J'J^^J)i)i) 


"T? — ! 


^ 


SFOL, 


Il  sait  où  le  traitre  se 


^^fe 


SCAK. 


-dos.si.'' 


**: 


ï^ 


^  V  i)V 


a^ 


ï 


— rr 
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u 


SPOI 


^ 


'3. 1 


~3    1  r7~3      ' 


i    ii  ;^  ;i  I  J    J    I  >  J)  J)  ^^ 


ca  _  che. 


Sonairbra  _  va  _  che.  Ses  propos  de dai 


M 


^ 


I 


f 


»|F^ 


r^ 


?:g^ 


É 


¥ 


m 


1      I    I T 


^f  ^p'"fliH^j'*  I  ^^rrrr^ 


Ê3ï 


SPOL. 


_gneux  ]\ 


l'ont  don  _  né      me_ii    _    ance. 


on  l'a  fait  prison  _ 


i 


t* 


i 


r=^ 


W 


# 


ij: 


^M^^Ht 


g 


ftfe 


KV  POCO  MENO 


^^ 


SPOi..: 


SCAR. 


_nier! 

^comme  allégé  d'  un  poids) 
qujsi  parla  to 


3^ 


ta 


(il  va  et  vient,  songeur:  tout,  à  coup  il  s'arrête.  Parla  fenêtre 


^ 


P 


Ça,  c'est       mieux! 


\7> 


Un  POCO  MBNO 
sensibile 


u  104410  u 


ouverte, on  entend  la  cantate  exécutée  chez  la  Reine.  Donc  Tosca  est  arrivée  au  Palais,  elle  est  là, 

près  de  lui)  /  ,        ^  ,,      ..   .        ._      \ 

'^  '  ^montrant  rantichambre; 


tt 


i 


»"     il     J)J)I  J  3 


SPOI.. 


Il  est      là! 

ANDt^SOSlfo  fi)  =  56 


* 


fefc= 


^m 


'^ 


s 


^ 


W 


sempre  P 


e  s(acc. 


')V     i    j)V 


^5 


k 


V 


y 


f 


i 


.eux. 


Tri 


but 


d'à 


i 


mour 


m 


.eux. 


Tri 


but 


d'à 


F^ 


but 


1= 


.eux. 


Tri 


d'. 


SCAR.(saisi  d'une  idée  soudaine) 


(sort  .Spoletta) 


mour 


(a  .Sciarrone) 


^ 


PPMPP  PP 


Èi 


U-^^l-^ 


introdui  _  .sez  le  Cheva  _  lier! 


Mande  R.o_ber_ti,  et 


# 


^ 


5= 


à 


?=^ 


i 


fc 


^a 


fe: 


È^ 
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i 
te 
i 


des.. 

des. 


des 


cuiurs  pi 


cœurs         pi 


cœurs  pi 


eu^i 


euxl 


— « 

euxi 


Moa 


tez 


(il  se  rassied  à  table) 


(Spoletta  et  trois  sbires  a  - 


y  "P  P  P  P  I  i    < 


SCAK 


le  Ju-ge  fis  _  cal! 


')■•    1    «■ 


^ 


^ 


if*- 


i 


^^ 


Mon   -     tez,       à 


l'eo-ceas         pa  -  reils, 


i    i^J 


^ 


^ 


3E 


i 


ci  eux. 


Moa    .     tez,       à 


l'en. cens  pa  _  reils. 


^ 


^-=- 


Mon 


tez 


l'en 


cens  pa.  reils, 


mèneat  Cavarados&i;  d'autre  part,Sctarrone  rentre  avec  Roberti  et  le  juge  du  fisc) 
CAVARADOSSI  (il  S'avance  altier) 


Qu'est  ce 


104410 
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i 


rar 


i       f 


l'a 


2Ur 


*  a: 


et        les  so 


j|J  )l^ 


Par 


mi 


l'a 


zur 


et        les  so 


i 


Par 


l'a 


zur  et 


les 


m 


deciso  conforza 


i 


CAV. 


Je  veu 


SCAR  P*^&  (avec  une  courtoisie  étudiée) 


S 


<  ppi  r  ^pi  PT^^^J^ 


é* 


ux  sa- 


S 


É 


Cheva  _  lier,     veuil.lez  prendre  ce    siège! 


h. 


fe; 


fep 


^ï 


f 


i 


/o<ro  /a//: 


<z  tempo 


È 


1 


^^^sa 


i 


. leils, 


Entends  nos       voix,  Ô        Eoi    des....         Roisl 


h     h        \        -^ 


-4 * >— « • é é ^-8:::^ 

Entends  nos       voix.O        Roi     des  Roisi. 


i 


-  leils, 


so  _  leils,  Entends  nos       voix,  O       Roi     des 


Roisl.. 


(refusant)     ,  pOCO  ralh 


i^^i   \ï  ^=^M^ 


a  tempo 


^ 


CAV. 


SCAH 


-Voir...  ,  J'at_tends! 

(lui  montrant  uo    siepe  deTautre  coté  de  la  table) 


dS 


')■'  X  ^p^r^p^ 


(regardant  fi.xe. 


fcE 


W^ 


* 


De   grâce! 


Soit   donc! 


'}■   ï    J)' 


Ï^E 


poco  rail. 


m 


^ 


* 


iÈc 


^^ïi 


f==^ 
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TOSCA 


(au  dehors) 


^m 


î 


Sop.  iJ 


i 


Sei  .   gneur.. 


3^ 


Sop.  2! 


^P 


Tu 


Contr. 


-j — n 


Tu 


m 


f 


Ten. 


^ 


-/ 


^ 


Tu 


Basses 


m 


Dieu  puis       _         santî 


-/ 


r     r     I T'  p  fr  M I  r  ^ 


De  ton  peu  .  pie     en_teiids l'accent! 


-  ment  Cavaradossii  avant  de  l'interroger) 


SCAR 


u  104410 


u 


14'! 


m 


J  J    ITr  ^y^ 


LTP'P  ''    \l! 


Cet  hym-iiede    gloire      Mon-tevers   toi.. 


^^ 


tEÈ^ 


nous  don     _       nés  la  gloi       -         rel 


O 


i 


"^j)N^  J  J 


^^ 


re)  Tu 


— a 

nous 


don     -       nés  la  gloi 


nous  donnes     la   vie 


-^  i       U 


J  j         'j         ^^^^ 


nous  don     .       nés  la  gloi       -         rel  Et 


la    \  it 


m 


Dieu 


de    jus  _ 


CAVAK.    (entendant  la  voix  de  Tosca.éniu) 


MhH-^ 


, 


0^    m-'i  0- 


C  est  sa  voix! 

(il  s' interrompt, entendant  la  voix  deToscaqui 

chante  sa  partie  dans  la  Cantate)  (il  reprend) 


^^ 


tm 


# — p- 


ê 


SCAK. 


-belle- 


Un  re_  bel  _  le  à   nos 


m 


m 


^ 


^i 


^ 


£S 


ri 


r^ 


y 


f 


u  104410  V 
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m 


Nos  ar 


Dieu  tout  puis,  saatl 


i 


Ji 

^^=i 


wm 

Toi       qui 


^     tfJ  ^^■s._..^-| 


^ 


.toi 


rel 


m 


Nous        chan 


/: 


toi       -        .        re! 


O 


grau    .    deurl 


^ 


cav. 


Jel'; 


.^>>^  r  p  M  ^  ? 


nUTT 


^ 


SCAK. 


i 


loisS'éva.  da   ce  jour  même  du  Cha_  teau  Saint  _  An_g:ef!. 

le" 


^ 


^ 


T 


I 


fe: 


^^ 


ÏP^  t    L  >: 


I 
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i 


=5 


ife 


-     mes,. 


t^^-^ 


Seigneur,  re  _   çoi 


^^ 


T^= 


vent  toute       gloi 


i 


"n~ 


gnes 


gloi 


tel 


d 
Dieu 


— B 

tout 


^ 


puis 


sant  I 


^ 


Dieu 


puis    .    sant 


tends 


CAV. 


^ 


^ 


SCAR. 


Pour- tant  on  as  _  su 


re  Qu'il        a 


re-çu  de 


S 


rt 


te 


^F 


f 


<  j)>i^ 


à 


s 


tf       104410 


t« 


P      cres. 


-r- r 

Dieu     qui     don 


nés      Id  vie    -       toi 


.  toi 


rr-\   j 


^m 


o 

p     cres. 


w 


Dieu     qui     don    .     nés      la 


vie     _      toi 


£. 


voix! 


Dieu  tout 


puis 


sant  !.. 


(résolument) 


ii      VfliP 


w^ 


i 


CAV. 


Men-songe! 


^>'  P  P  P  P  I  ^ 


A     A 


Pt^l,   r    f     IJ)^ 


SCAK,  ; 


? 


vous,àSaintAn_cIre,  A  _   sile.habits      et  nourri    _     ture? 


ires. 


/ 


^ 


^ 


f 


^ 


^r 


^^ 


f 


!t¥ 


^ 


</> 
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i 


P 


T         f 


M: 


m 


"Bfiijh   J  -^- 


m 


An      .      ges,   <iue 


chants 


mon-tent  vers  toi! 


Hi'iul)    J,  _ 


ges  Mon 


tent 


ooshjninesde     foi. 
P 


"^^ 


-  re, 


En      .       tends 


nos 


voix! 


Nos„ 


re. 


^ 


iEEà 


re,.. 


En     .       tends 


^^ 


voix! 


tends 


voix! 


En 


^^ 


CAV. 


(  gardant  tout  son  calme) 


Non!     Les 


>>'     1     Pl^lT    ^^[f    ^   f  I   j)J)J)  j)ppEp 


SCAK. 


Il  serait  demeu_  ré  Dans  vo_tre  villa  pro_  chaîne?.. 


$ 


^=^ 


^e 


*    J)» 


^^ 


_^- 
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i 
P 


Toi       seul. 


dis 


^ 


^n  hym  .    nés  de       gloi  _  re        Vers 


y^-rrji 


X 


0        ^j: 


".^*^    •  ^^ 


p     ^_J  ^ 


^ 


chants       de  gloi  -  re.. 


m 


Dieu      tout- _ puis.sant, 


^ 


W^¥ 


p    yj  ^ 


hym 


nés  de  gloi 


re     S'e    -    le      .      vent    vers     toi,Sei- 


^ 


Vers 


I 


/= 


r  I  r    p  r 


.  tends 


VOIX 


qui     mon 


tant     vers 


^ 


/ 


i     V  Ji|p><    M  P  pipp< 


CAV. 


preuves? 


Au  fait! 


Qui  m'ac_cu.se? 


(doucereux) 


'>•■    t       V  P  I  P  P  P  P  I  P  P  < 


SCAR 


Un    sujet  de  la    Reine. 


$ 


'F  ^      X 


à 


T 


^^ 


É 


u  104410         u 


m 


P         rail. 
_o 


a  tempo 
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.  pen 
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Sans 


g         104410    s 


I8i 


[^^ 


i 


Ahl  je 


ne 


y\  y     i 


SCAR. 


dou    _     tel 


(désespérée) 


^ 


^  î     g     (I 


MM' 


T. 


£ 


sais        rienl       Ah! puis -je     men_tir? 


SCAR 


m 


g        I044IO       g 


l82 


É 


^ 


(avec  insistance) 


'>\  t^    M  *M        ^  ^^ 


SCAR. 


OÙ  se     ca_che  Ange    _  _    lot    _    ti? 


i 


^^^F 


Non! 


Non! 


yf-"^    *f  fî  F   p         F    ^  :;^^ 


SCAK.- 


OÙ         se       ca_che  Ange   _  _   lot    _    ti? 


Fi    _ 


if        •  1044  lo        s 


i83 


É 


allargando 


^^ 


Ah! 


Ah!. 


•y-.  ^     ^    ^ 


^     f  Ff  f 


SCAR. 


_nis    _     sons  _  en! 


De         tous  vos  maux  c'est  l'ar_ti  _ 


fia 


^ 


^^ 


^ 


allargando . 


G 


r    --à^mi 


jij 


i 


r    PMp 


^ 


^ 


T. 


f^3 


Ah!        je  suc  _  combe. 


à        tant  d'horreur! 


p  ypl         Pf?^^^^ 


^i 


SCAR. 


S 


_36 


-San 


!  Parlez,    j'é    _  _    coûte! 


Où 


i 


^—  £       é 


:i  t  tr 


^ 


// 


sostenendo . 


i 


■s_  _^^ 


^. 


â 


) 


^-  -je- 


H* 


E- 


g  I044IO  < 


i84 


f     f   f 


s     -r^T^ 


^ 


9    r/V. 


T. 


P^^ 


P  EJM 


Ahl vous  brisez      mon  cœur! Ah!  c'est  trop  souf_ 


r    TT  V 


SCAR,  - 


donc  ?.. 


É 


j* 


** 


^^a      iE  ^  j  -  :! 


j 

# 


•=K 


./sr 


r/V. 


=tïF 


^ 


J^^t 


J^-1 


^5 


;z 

'■»■ 


SCAR. 


f  104410  i- 


i85 


(.Tosca  conjure  Scarpta.qui  fait  signe  à  Spoletta  de  la  laisser  approcher.  Elle  va  à  la  porte 
ouverte,  et  terrifiée  par  l'horrible  vision,  elle  s'adresse  à  Cavaradossi) 


^m 


y     i  > 


_  rir  ! 

CAVAR.  (du  dehors) 


(un  fort  gémissement) 


m 


^i 


Ah!. 


molto  espressivo 


(douloureusement)i ô 1 


(près  de  la  porte  de  la  chambre  de  la  torture) 


I ï— 1         ' 5 '    ' j — ' 


l',    \      JUv  t  ""iii   J^  J>  J^  Jv^hnr^ 


Mario!..  per  _  mets  que  je    par_le! 


(d'une  voix  affaiblie) 
I 5 — I 


CAV. 


37 


Non! 


lamenioso 


t 


1  I    5    1 


3 


g 


^^ 


*--  .        ^^ 


PP 


calando 


.-^ 


m 


l^ 


f  '  r 


f  ' 


s  I04410  g 


rS6 


t 


'  .?  ' 


' 3 ' 


•j^  ->   ;>  ^rm 


\      \ 


^ 


Par        grâ       _      ce!  C'est  trop  cru  _ 


^^ 


CAV. 


Non! 


~j     '  '     T^ 


-1     r 


5 


S 


*=^ 


calando  sempre 


\,^- 


l 


teï 


ir 


f  '   r 


f 


É 


\  \ 


.ell 


' 1 '      '       .?      ' 


I 5 1 


t  >"P 


CAV. 


S^^ 


p  p  ^  *  p 


F 


Fol_le! 


Par   _    1er?.. 


Que  sais - 


S  104410  s 


iS7 


CAV. 


É 


^ 


t=^ 


_tu? 


SPOL. 


É 


(il  entre  dans  ta  chambre  de  la  torture.et  en 


(Scarpia, exaspéré  de  ce  que  dit  Cavaradossi  et  craignant  que  Tosca  s'en  encourage  à 
se  taire,  crie  durement  à  Spoletta) 


SCARPIA  A      JR.«  ^   ^     •  J     ' 


Mais  fai_tes  le  donc  Taire! 


3  _       3 


'~^?~ir~T" 


^nh,  4~ j^i^m-^ 


TOSCA     r 


-1     r 


"1     r 


y    -,  JUU-     Jt  J     ji 


'      s      ' 


^ 


Que  vous  ai      _      je   fait,      hé  _  las? 


C'est 


ressort  peu  après;  Tosca,vaincue  par  tant  d'emotions.tombe  sans  forces  sur  le  canapé,  et 
•  d'une  voix  entrecoupée  de  sanglots, s'adresse  à  Scarpia, debout, impassible  et  silencieux) 


^ 


SPOU 


g  IO4410  s 


i88 


é 


~J       '     '      T 


->    1 — z — I 


^  ^  ^  J)J)  J)\  J        Jh  j^  j^j     j, 


^ 


moi 


de    qui  vous  tor_tu_rez        l'a      _       me!  Pauvre  fem  _  me! 


SPOL.  /fcil» 


38 


y     I    I^é"^^ 


I — ^ — I 


m 


s 


± 


I 


iS! 


ê    ê    Ê       ê 


i 


^ 


it   ^- 


^^ 


•       j""^    ' — s      I 


^2f^ 


Ni 


^-J=Ê^â 


ptu  ptano  ancora 

I : 


:x=:i- 


^ 


?!    ^  ItJ- ;iJ: 


.^  iriT^^ 


/•<///.  molfo 


SPOL 
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i 


(Scarpia  profite  de  ranéantissement  de  Tosca  pour  s'approcher 
de  la  chambre  de  torture  et  fait  signe  de  recommencer  le  supplice) 
^7\ 


T. 


^ 


* 
mel 


a  _ 


CAVAR. 


(pousse  un  cri  aigu  et  prolongé) 
pausa 

rT\ 


1 


Ah! 


r\ 


s  FOI, 


t 


(a  ce  cri,  Tosca  se  levé  en  sursaut  et  d'une  voix  suffoquée,dit  vivement  à  Scarpia) 
All'L  VIVACE 


^^^^^^m 


T. 


59 


Dans      le  puits         du  jar. 


AlL'i  VIVACE 


t 


g        1^1 


ht-^^î J 


j^r 


i 


î 


^r=^ 


^t 


( 


Jif  violenta 


^ 


«¥F^ 


=  -^ 


1^*     It3 


^^- 
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^ 


(suffoquant) 


^ 


_din! 


SCAKPIA 


Oui! 


r   fi^  ^ 


Là      est  l'Ange  _  lot   _    ti? 


(vers  la  chambre  d'une  voix  forte) 


^ 


SCAR 


Ces  _  se,        Ro  _  ber   _  ti! 


1/      ■      1 

1 1 

- 

g> 



— « 

1 

=4 

^r— r^ — 

hn-ri 

-^^^— 

g  1044 10  s 


ICI 


TOSCA 


i 


SCIARR. 


(à  Scarpia) 

l         il  il  I 

0'    m'   I 
Mi_sé  _ 


(paraissant  à  la  porte) 


^P   P    I  P   P    ^ 


Il     dé  _   fail_le! 


h  jifj>:ijA  j)M 


T. 


_ra_blel     Je  veux  le      voir! 


(à  Sciarrone) 
SCARP.l  J  I     I  J 


rail: 


^^ 


M 


rnn'T 


Soit!       Àp_por_tez   -   le! 


E 


rtf//.- 


-H.^^ 
^P^ 


=^= 


^^^ 


«f (P" 


ii 


s:         104410        A- 


iy2 


(Les  bblres  apportent  Cavaradossl  évanoui  et  le   déposent  sur  le  canapé.  Tosca  court    à  lui; 
AjVDf^  sostJ"  • = 58 


^ 


5=?z 


i 


^=^ 


i 


^ 


p  doloroso 


*â: 


>>:,.     j      .^E^^l^ 


cres. 


3 — ^ 


mais  saisie  d'horreur  à  le  voir  tout  ensanglanté,  elle  s'arrête,  se  cachant  les  yeux  de  ses  mains. Puis 


TOSCA 


i 


honteuse  de  sa  faiblesse, elle  se  jette  sur  Cavaradossl  qu'elle  couvre  de  baisers  et  de  larmes) 


(Sciarrone,le  juge,  Roberti,le  greffier  sortent  au  fond.  Restent.sur  un  signe  de  Scarpia.Spoletta 
et  les  sbires)  sosienendo 


Meno 


w 


^  i%^ 


«^  3 


3  3 

pp  dolce 


gE^ 


^ 


5ES± 


^ 


\^% 


Sostenuto 
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— I 


f^fttf 


y}  }  j)  Ji  ji  Ji  M 


ne,  mon  pauvre  amour 


Mais  quelque  jour.Dieu  te  venge. 


i         i 


ï 


i        p    ••/J 


-rai 

fCAVAR. 


Non,      nion 


i       Ji  J'  h  Ji  i  Ji  n  y  i 


P 


To-sca, 


Ai-je  par_lé  ? 


ï 


=f 


cœur  ! 


Nonl 

r  i  J)  J)  il  : 


CAV. 


Peut-ê  _tre? 


SCARPIA 


(à   Spoletta   avec  autorité) 


m 


■,.  ti  n  II  ti  H  ti  g^[î  I', 


Dans  le  puits  du  jar_din,  va,  cours     Spo 


^*^^^^* 


S 


P 


5fc 


-* 


P? 


^ 


r 


104410 
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CAVA  K . 


i 


AllZ  vjole/vto 


(  se  dresse  menaçant  devant  Tosca  ) 


r^ 


^ 


(sort  Spoletta) 


SCAR 


let   -   ta! 


All".   violento 


à 


^ 


I 


*/       )      ■» 


string:. 


^M 


fc 


^^ 


T? 


Cil  retombe 
sans  force) 


CAV. 


TOSCA   (  r  enlaçant  de  ses  bras  ) 


# 


Ma    -     rio  1 


(  s'  efforçant  de  la  repousser  ) 


CAV. 


104410  q 
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û 


Ma 

SCIARR. 


É 


no: 


(  accourt  consterne  ) 


i ^   P   I  ^   M   P 


Ex  -  cel    _      len  -    ce,     plus      de 


\^^ 


T=?^ 


^ 


* 


r 


^ 


^ 


P= 


l.3t 


SCARPIA 


g^ 


(surpris) 

— V 


^ 


M   M  M  i 


i: 


Quel  -  le  mi  -   ne       dé  _  con    -      fi  -    te  ? 


^>-       P         P         ^ 


i 


:^^ 


SCI. 


fê    -    tel 


Il     court 


5 


i 


^ 


ï 


=^ 


^3 


T=Fi 


yr 


T» 


cres. 


^^^ 


■)    ^      h    > 


^ 


SCAR 


SCI. 
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(  impatiente) 

1-1 


')■■  p  pn       I  <  .    ^  ^  I  ^  ^    i 


SCAR 


SCI. 


vi  _  te? 


Sot  -te  hê  _  te  ! 


'>■■  i        p  M  P  P   < 


^à 


A      Ma  _      ren  _  go .. 


Bo 


na    _ 


^i 


1      J     7_J 


S 


l.* 


m 


:^ 


^S^^ïSË 


V 


If 


^1 


^ÈE2 


■W: 


1.5 


^ 


SCAR 


SCI. 


Me  _      las? 


>>^    f^   f   M   I  1?    .    > 


^^4 


par  _  te    fut  vain  _  queur  ! 


Non,  Me  _ 


É 


s: 


=^ 


m 


^ 


^ 


W=^ 


i 


SCI. 
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(  Cavaradossl  a  écouté  la  nouvelle  apportée  par  Sclarrone  avec  une  émotion  croissante  et  re. 


Lo   STESSO   MOV.      MA  PIU   SOST. 


,to 


-\    r 


rr    L^$  ?  ?  ?  ?    #     ^ 


$  ^  ^  $ 


a 


^  /K/Ztf^  forza 


i 


3 


^ 


ï 


trouvant  sa  force  dans  l'ardeur  de  son  enthousiasme,  11  se  dresse  menaçant   devant  Scarpla) 


m 


-1    r 


îîiilllll 


1^4 


I    I 


w^ 


i 


i 


is: 


r 


'  V 


V 


■9- 
V 


# 


f  frffi"f  f  f  f  f 


i 


^s 


^: 


1^ 

'  V 


t^^ 


CAVAR. 


(avec  enthousiasme) 
ff 


allarg.  molto 
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^ 


All°  cojvcitato    m  =  144 


X 


i 


S 


CAV. 


W- 


Luis      en     -      fin,     jour  vengeur! 
SCARPIA    (le  fixe  cyni<juement) 


Au   _    be 


43 


^k 


All".   CONCITATO    9  -  144 


w 


^ 


rï 


r 


i 


ffi 


w 


31: 


f 


^V-i.  J   J)  j'  J^^ 


g 


CAV. 


¥ 


C-T  [J 


des    temps  nouveaux , 


Li  -    ber     _      té        sain    _     te, 


te 


W 


^ 


L_-J        ^-^ 


y 


^ 


cres. 


* 


TOSCA   (désespérée,  s' efforçant  de  calmer  Cavaradossl) 


i 


dçte: 


^ 


^     ^   p  ^ 


£ 


F^ 


CAV. 


allarg. 

!v^.  r  r  y 


Ma-rio,     tais  -  toi  1     Pi_tié    pour 


m- 


f#^ 


^ 


Fais      pa  _   lir  les  bourreaux!. 
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T. 


CAV. 


^m 


>       i       7     j' 


moi  ! 


Pi  - 


m 


j  I  »  j  j 


Nar-gue         les     maux  soufferts, 


Si       tu 


SCARPIA 


^ 


m 


^^ 


i 


ê 


In     -      sul  -  te  1 


es 


^ 


tES 


/ 


^^ 


1 


^^^ 


* 


a=Bt 


P 


â 


P 


t=* 


y 


m 


f 


4 


^^^^ 


i 


i* 


ii 


^ 


^^ 


p 


fe^ 


tié! 


Tais-toi; 


#l>^       J      ^J'J'^ 


aJlarg. 


m  m. 


^m 


£ 


CAV. 


bri  _  ses  nos  fers  ! 


c'est      toi  qui        trem_bles,  6 


^ 


\    \    ITlTi     i     ,.^XiX>  \,Vêê^ 


SCAR. 


^ 


È 


Hurle! 


Impi-el  Que  ta  ra-ge  dé  _ 


iiT^ 
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T. 


CAV. 


3Cfe 


(a  Scarpia) 


f. 


cres. 


N'y  pre_nez      gar    -de!  Pi  _  tié  1 


%^K  ^    ^     V        I  ^  Wn^  y 


il         <  7  V 


Scar_  pia  1      Cru      _        el  bourreau  1. 


Cru 


cres. 


^}\\  riT^?Pi^    ïïfîpfif  f   Ff 


SCAH. 


bor  -  de  En  in_fa   _    mi     _     elVa,  mi_sé  _    ra    -    ble!       tu  mour_ 
8 


1^^^ } }  "i? 


m 


^%^ 


i 


£ 


cres. 


n\  j  f  j 


^ 


^ 


j^ii'-k  <    \    7  p  I  r   f)  7  <    M 


(  à  Scarpla) 


=»=^F 


P 


Pi  -  tié 

t?«7«  forza   crescente 


Pi- 


^ 


F^pQ  vTr  ^  7^p  ix^ 


^ 


CAV. 


_  el  bourreau!. 


Cru  -    el  bourreau  ! 


^)%y  r  ïï  fr  ïï  I  f  f    )    n     7  T^  r 


SCAR. 


^^ 


par la      cor   -    de  ! 


Va,  val 


q  104410  q 


20I 


CAV. 


m. 


K_  0_^ 


_  tié   pour    moi  1 


^ 


fe 


Ma     _      rio,  nous 
(  Sciarrone  et  les  sbires  s'emparent  de 


^ 


(irrité  des  paroles  de  Cavaradossl,  il  crie  aux  sbires) 


m;y    >         ^    P  f  11  11  1î 


i        i        I 


SCAR. 


m 


Te_tez_lemoi  de  -   hors! 


8- 


£=i£ 


p=^ 


^ 


m IZj*. 


cres. 


^ 


^^^^ 


^ 


î=^ 


^.    qg.    t^g.    M.    i|.g: — a: 


'  ^' 


'  ^^ 


t* 


(  s'  essayant  de  toutes  ses  forces  à  le  retenir  ) 


1 — \ — rA\ 


M 


:h—^ ^^ 


^ 


^ 


deux  1  Non  !      non  ! 

Cavaradossl  et  le  traînent  vers  la  porte  ) 


^ 


S^ 


CAV. 


SCAR 


'N\K  ï     r    |T]T  if    r     i—\i     ^vl^Hlh^â 


¥?f 


Va,       mi_sé  _    ra  _    blel 


Val        val 


^:P^f:  f:te  t\^ 
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Largo 


^=^ 


(elle  lutte  obstinément  contre  les  sbires) 


^m 


Largo' 


Ah!. 
,*- 


i 


^S 


r  »  i^f»  »  r 


^  'C 


Si^ 


ly  ^  ^S 


r\;pp;: 


I 1    /i///a  forza 


^g 


7,J^J^ 


r 


^ 


/>tf<ro  /n///. 


S 


V9-' 


t 


ifes^ 


Ma  -  -    rio! 

inconminciando  ad  affrettare  un  poco 

s  -t7  -  - 


Ma 


_    rio! 


^ 


-■- .     si'' 


^^ 


S 


+ 


g 


JM^ 


^ 


b^  u 


f-  ■  •      t- 

F/f/  sviosSo 

(cherchant  à  forcer  le  passage  que  lui  ferme  Scarpia) 


t 


± 


^^^ 


Eiï 


i 


SCAKPIA 


Nous  deux  !  nous     deux!  (il  repousse  Tosca,  et  referme  la  porte) 


^^ 


feê 


^^ 


F/r/  Mosso 


Vous,     non! 


-iJ      J     J 


104410 


Ici  ^J  _  J  _  iJ 


7  b^    y  ^f:    y  ^\f: 


calando 


m. 


S 


71 


^tif  '«'f 
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a 


r^//;, 


^^j   j   ^ 


^: ^^ — ^ 


«^     '  ^^^ 


TOSCA 

fi     Andante 


(gémissante) 


<       i     i    ;,  I  iJJ'  <      ); 


Sau-vez-lemoi! 


SCARPIA 


■"^r^ 


i        )     -jg-^ 


^j^— --Jl},  i  ,,>^.,;j? 


Moi  ?.. 


^M 


P 


fi-t.:r!j:^ 


Ë 


^ 


f'         \, 


^m 


p 

Andante 


Tl. 


i^~^^      J 


Pi 


-tS*- 


f 


(il  va  a  la  table,  volt  son  souper  interrompu,  il  redevient  calme  et  souriant) 

rit. 


4 


SCAR. 


Vous  permettez,  mon  souper  me  ré_ 
poco  steniando 
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V  à  Tosca  qui  est  demeurée  abattue,  immobile  près  de  la  porte) 


1 


I 5 1 


j  -   j 


■ri'-   f)     <         »         I   i    ^' 


^^^^ 


SCAR 


cla_me  ! 


Mais  quel_lc  arigois_se! 

1 


^ 


SCAR 


É 


Ça,  ma      bel      _        le      ma  _  da  _  me,         Seyez-vous 

I — s — I      ' 


r 


I — :: — I 


I         g       V-r^ 

»     "1     I   > 


P 


lA 


ï^?ï 


fii^aç^ 


p 


ralh. 


^ 


r=i 


^ 


« — I- 


^ 


ËË 


rî 


17  ^ 


^^Z)?"  J-Oj-T-/" 


s»,.p»i^,  p  v\  ^  p  iP  p  r  F  I  r   FH^f 


p 


45 


làl 


Et     nous     al_lons  cher  _  cher       ensem_ble  Com  _ 
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(11  s'assied  et  fait  en  même  temps  signe  â  Tosca 
de  s'asseoir) 


m^ 


É 


i  P  r 


SCAK. 


^r  n  r 


EEEt 


Voyons . 


Cherchons... 


poco  rit. 


'n^   \      g^ 


Cil  essuie  un  verre  avec  une  serviette 
et  le  regarde  a  la  clarté  du  candélabre) 


^^ 


^^ 


P 


SCAR. 


— r- 

Rien  Qu'u-  ne 


cherchons       en    _     sem    _      ble  ? 

molfo  sostenufq^ 
a  tempo 


ffig 


dolce 
P 


ï     1   \   i 


^bi 


')i   1  \  1 


SCAR. 


f        I  P 


lar  _  me... 


Du  vin     d'Es    -     pa.gne... 


fcfc 


m 


m^ 


W 


>   i^J    ^ 


% 


P 


^3 


^ 


iE^ 


^  104410  q 


2o6 


(versant ) 


(  galamment  ) 


sc.K.|';V^  >  IT,. , ,  I  j   p  r  F  I  '•    f    i^ii^ 


deux  gouttes. 


pour  vous  re  _    met     -     tre  ! 


i 


fct 


^^ 


^ 


7     i       7 


^ 


m 


^ 


-•»- 


^ 


î* 


it  '  i  p- 


^^ 


^ 


Se3 


3     7   i     y 


f^ 


(s' asseyant   en  face  de  Scarpla 
TOSCA      "^^  '^  regardant  fixement  ) 

All°  vivace 


(les  coudes  sur  la  table,  la  tête  dans  ses  mains, 
elle  lui  demande,  avec  l'accent  du  mépris    le 
plus  profond) 


SCAR 


quasi  parlato 


Poco  Più   d :  84 


(  Scarpia  rit) 


ji     *!    ^^ 


La 


som 


46 


Pqco   piv    ©  r  84 


J 


me? 


* 


f 


w 


CTJ^  f^ 


31: 
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^r 


^ 


/ 


h 


^^ ^ 


/         P 


± 2_ 


S 


«•^ 


; 


FOL. 


len_ce,  Si  _  tôt     pris,    An_ge  _    lot   _  ti       s'est  fait     jus. 


a 


=^ 


3 


^ 


Z' 


5^=^^ 


P=^=f 


i 


^ 
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SPOL. 


^ 


_ti_ce! 

SCARPIA 


3 


3± 


T  V  M  I 


f,~t  g  r  .-^ 


Éhlbien,  mort,  qu'on lat_ 


s  f-''    V      «^  "lit 


j=  y   r   1^    M  iP  P 


SCAK. 


ta  _  che  à  la     po  _   ten_ce! 


SCAR. 


^ 


A 


Et      l'au-tre    pri  _  son 


^ 


'"   J)  ^    '     I 


//  tempo 


^Ç 


P 


^£ 


S 


SCAR. 


SPOL-       a  tempo  ,        , 

"^     ^      LeChe_va  _  lierCa_va-ra  _  (fos  _  si? 


«^F^ 


^ 


i 


_nier  r 


f 


^ 


^ 


^^m 


■éi 


f 


7'  \  ''i, 


È 


*=^ 


t    V        ;it 
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a_ 


\  \ 


i  '     ^ n^^ 


a  ptacere 

^  '  .9         I  '  .?     ~l      I         .?        I 


D  ieu  m'as  _s  î  s  -t  e  ! 


SPOL, 


i       p  p   p  ip   p^^ 


Toutestprêt   pour  le  suppli_ce! 


MS 


'>'^P    y   > 


;.h 


t 


</  tempo 


a 


# ^ 


col  canto . 


y  r^i  V  ^ 


y 


^ 


1^5 


SCARPIA     (à  Spoletta) 


S 


)  V   "P 


9^ 


t*-!. 


f^i     t% * 


a 


Ar_ 


flm4 


e?^2 


ÎE5E 


/joro  rai  II.. 


a 


:fe 


S 


1^    ^     l'i^ 


W-    y 


*>;  dff 


^r-"p  p  } 


(bas  à  Tosca) 

pausa        r:\^^'^*°  a  ptacere 


i 


/TN 


ï 


^ 


SCAR. 


P 


_  rê  _  te! 


Eh!        bien,      donc? 


i 


\p 


'■-         r\ 


5^^ 


rs 


Ils: 


PP 


/^ 


^ 


^ 


iz: 


2Z 


s^ 


;5 


::s: 


■6-_ 


70 
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(losca  fait  signe  de  la  tête  qu'elle  accepte, puis.honteuse 
dumarche.elle  se  cache  la  tête  dans  les  coussins  du  canapé) 


TOSCA 


$ 


Lento  doloroso 


AKDÎ^  MOSSO  (interrompantviveipentScarpia) 


\     •.    Jt  i 


56 


(à  Spoletta) 


A    l'in- 


S 


i 


I 


SCAK, 


Lento  doloroso 
espressivo 


E  _    cou  _   te  ! 


1 — 1 


-^    ^i    J^    J^    i>    }i    II  l^ji    ^^ 


T. 


-stant  j*en_tends qu'on  le       dé    _ 


li     _  vre! 

(à  Tosca) 
quasi  a  piacere 


M  M  ^ 


s 


^ 


SCAK. 


Il    faut    dis_  si  _  mu. 


S 


SCAR. 


_ler!  Le    par  _don  Veut    du     mys  _     te  _  re 


•y-      i 


$ 


^ 


f 


m 


g 
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(Montrant  Spoletta) 


'>  p  npppiPff^-f^Mi'p •>  =Tm 


CAR. 


faut  qu'il  ait  cesse  de    vivreAuxyeuxdetous,i  _  ci! 


FLezvousà 


TOSCA 


$ 


mi  i   i 


iJ   J>   Ji  I  p^ 


Mais  qui      m'as    _    su  _  re? 


•-'''[I    jT   M  ^ 


iCAR. 


l*hom_me   Que      voi  _  ci! 


(à  Spoletta) 


'^'•*u  u  n  u  ^^^^'  '/'HP 


CAR. 


L  ordre  que  je  donne  en  vo  _tre  pré  _  sen  _  ce! 
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Allegro 


y=P=g 


î 


SCAR, 


I 


fer_me! 
Allegro 


cres.  molto 


1 


i^\\v\\ 


5^: 


s 


1^ 


pf^p^-^ 


g 


/ 


f^  p. 


■=^ 


f?=5 


#  i.^  â  ^-  ^^  ^  ^  4 


^  r    ?i, 


(11  regarde,  avec    intention, 


SCAR 


Spoletta,  qui  de  la  tête,  fait  signe  qu'il  devine  la  pensée  de  Scarpia) 

I ^ 1        I 


SCAR, 


SCAR. 


^^     M  P^ 


E  _  cou_-te! 


Comme   Nous,    fi -mes  du  ComJe       Pal_ 
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spoL.  r 


# 


i  J)  i  J^  J^ 


Le  si_mu_la_cre 

(vivement  avec  une  intention  marquée) 


'>■■     ^    t'     1       i 


ri^  -^  p  p  ^ij4 


SCAR. 


F 


_mie_ri. 


l'ap_pa  _  rence!        Commeonfit       a.vec  Pal. 


TOSCA 


$ 


(qui  écoutait  avidement,  intervient) 


J)}hJ} 


^ 


I — r~i 


Je  veui  l'avertir,  moi. 


F^ 


■'•    j)>>I^JW^ 


SPOL. 


Oui.Exjcel-lence! 


'r-  p  ff  ri^  ÎT  p 


i 


SCAR. 


*/  •? 


_  mie- ri!  Est-ce  compris.'' 


Va! 
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^^ 


me^me.         (ii  désigne  Tosca  à  Spoletta) 

I :? 1 


(marquaQl  son  intention) 


V=  V      jt^Tf  ^  ^l*pr"rT^-'Ff^  f^  ^  t^ 


SCAR. 


-V — F — y    Y 

A   la  quatriè_me 


D'ac_cord!  Ma_daiTieest    Ii_bre! 


SCAR, 


(Scarpia  écoute  à  la  portf  le  pas  de  Spoletta  qui  s'éloigne;  puis  le  visage  et  le  geste  changes, 
il  s'approche  de  Tosca,avec  passion) 


I?Tempo,allegro 
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TOSCA 


i 


Andante 


(le  repoussant) 


qvast  a  piacere 
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>     ■'»JJ|j)ji?i)J)  j)ii) 


SCARPIA 


Pasen  _tie_re!     Je  veuxunsaufcon. 


M  P  M  l"P  P 


3 


i 


Andante  J  ai  tenu  mapro_messe. 


ëï 


t^ 


z^/» 


<:<?/  canto. 


V-   kn 


^^ 


1* 


f 


l    <z  tempo 


fi  i  ^U)  J)  }  J)  j>  J^  j>  j^tf-^ 


^  (galamment) 

_duit  Pour  pouvoir  iranchir  la  irontiere  Avec    luili— ^ — ■  -^-r-"  -- 

dolce^U      ITT  .'—J-' 


^t#fff 


S 


î^ 


S 


SCAR. 


i 


a  tempo 
dolce 


Vous  par_ti_riez,cru- 


^m 


ii 


^ 


(profondément  convaincue} 

r 


QlftJ^   J'    » 


T. 


SCAR. 


Oui,       sans     dou  _te! 


rail:.. 


'        ^   «■ 


■^r^ 


p  I  "r  p  r  P 


s 


^ 


_el    _  le: 


I 


S 


^ 


espressivo 


^^^ 


Soit       fait      a     vo  _  tre 
col  canto 


FP' 


^ 


JiL 


T 


Â 
S 


r 


-^-#7 :*- 


^4    ^  ij 


^^ 


^ 


113^  «L 
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I — JTi 


(il va  au  secrétaire  et  se  met  à  écrire) 

AkDÎ'' SOSTENVTO  J  T  52 


« 


.'.>'    Ilf     *P    > 


SCAR. 


^ 


gui  _   se! 


59 


ÂKDi'' SOSTENVTO  0-^2 


'O- 


f^^^m 


^m 


tL/ 


tr^pr 


'>'»/  •'J  J^'!  J    i^ 


j  j  j  j^ 


ij  j'i'^  j^^ 


f^^ 


r  y^f       'f 


r^ 


TOSCA 


« 


PPPP 


^^ 


SCARPIA 


/       .  ,     ♦  -,        ^     Lapluscourte! 

Vil  s  interrompt   pour  demander  a  Toscan  ^ 


^^ 


"H^Jhff 


iH 


î 


>        i    n 


Etparquelle    route? 


Civita- 


*S 


^3 


^^ 


^^ 


^=^ 


ppp  ^ — ' 


^ 


^ 


^È^ 


r=^ 


f 


r 
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pp  (pendant  qu'il  écrit, Tosca  s'est  approchée  de  la  table  et  d'une 


^ 


i 


Oui 


'H»  lîIT 


^ 


SCAR. 


-Vecchia? 


* 


«± 


^fe 


^m 


È 


/         s 


??" 


-r 


PPP  rit:. a  tempo 


v'V'   ■>     J     -i)-'   J       J^ 


J>-'    J       J) 


f 


r 


r 


T 


main  tremblante,  prend  le  verre  devin  que  Scarpia  avait  versé,  mais  près  de  le  porter    à 


y^^  fly  ^§^ 


^gir 


tti  i 

stent 


animando 


rali:.. 


n"    •>  J       ^'''      y    ^ 


•r    J         i>-^^--^ 


PT 


¥ 


r- 


r- 


ses  lèvres,  elle  aperçoit  sur  la  table  un  couteau  affilé  en  pointe;  elle  jette  un  coup  d'oeil 

sostefiene/o 

3 


$ 


fcS=4 


|E=3E 


f   ^   ■;^ 


P    y    1^    I  S^ 


^^ 


=P=22: 


f 


3 


»— pf 


/ 


^=Ë^ 


r^y. 


rr— ?r    iT 


^^ 


^ 


^ 


r^^ 


?^ 


Wm 


r — V 


rapide  sur  Scarpia, qui.ence  moment, est  occupe  a  écrire, et  avec  des  précautions  infinies, 
sempre  scstenuto  e  rail,  molto 

espressivo 
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elle  réuisit  à  baisir  le  couteau  qu'elle  Cache  derrière  elle,  appuyée  à  la  table,  et  ne  cessant 
d'épier  Scarpia  ,  Celui-ci  a  actievé  d'écrire  le  sauf-Conduit;  il  y  applique' son  cachet, plie  le 


60 


a  tempo 
PP 


lt^JtZ^\ 


[^  r^.  ^ 


•---'  %  i 


string:  foco  a  foco. 


4   é    é    é  y    •ly    9^9 


^^ 


ffî 


¥^^^ 


zzi 


i-.r- 


VW 


r 


papier,  puis,  ouvrant  les  bras,  s'approche  de  Tosca 

pour  l'enlacer.  ) 

SCARPIA 


(presque  parfr) 


All".  kontroppo,  ma'con  vtolenza.    J  z  i6o 

(Mais  le  cri  de  volupté  se  chanire  en  un  cri  terrible.  Tosca  l'a  frappe 


^ 


m 


SCAR, 


moi!. 


All".  ison  troppo,  ma  con  vtolenza 


.  J  r  i6o 


« 


m 


,^ 


ff 

A 


u 


f  f)c^ff\ 


r' 


#  » 


i 


^^ 


5  ^g 
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TOSCA 


en  pleine  poitrine) 


(criant) 


(criant)     ^^^ 
c'est  le  bai- 


m 


)       ï>    |j 


SCAR. 


Ah!mau_di     _      te! 


i 


ruvido 


^^m 


m 


w^ 


^^^ 


¥  # 


^ 


/^ 


« • 


V^ 


* — # 


♦ — * 


♦ — 0- 


>  >  ^-t 


$ 


^s 


T. 


_  ser  de 


To.sca! 


m 


(d'une  voix  létranglée)  (chancelant,  il  s'ef. 


)     •>>' 


SCAR. 


^ 


A       l'ai   _  de!  Je       meurs! 


force  de  se  retenir  à  Tosca  qui  recule,  épouvantée)  tiv  fortfi 

y       -     I  r-Ttti — rv  i   ^'V) 


SCAR, 


~F 


A      l'ai  _    de!  Je         meurs! 


^ 


mm 


it 


i 


fWf 


^ 


»?  «3  ?    i?  ''i 


S 


-• — •- 


-#! 


■V  -w 


T* 


S 


^fe 
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TOSCA 


(crachant  sa  haine  à  Scarpia) 


SCAR. 


* 


1 


L     3       ' 


i 


,  .i'Pi  r  l'T-  Pf#^ 


£ 


.fo-que!  Tu        râ      _       les,      in  _  fâ_me! 

(étouffant)  (il  se  dé  bat,  cherche  à  se  relever,  se  cramponne  au  canapé) 


%^' 


r 


V 


1 


-r-    )  i  y 


TT^ 


SCAR, 


A       l'ai.de  ! 


^ 


S 


y/  l>* 


:^ 


-Ki^ 


^ 


=^ 


^ 


"^:" 


^^É 
[»»" 
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É 


&^ 


y-  t'ip  p  iV-^p 


Ah!. 


Meursdes  mainsdune 


^ 


'm 


/«; 


PWi 


te^t 


SCAR. 


l'aide! 


Je  meurs!         Je  meurs! 


t 


I ^ 1 


^ 


■^~'  .'"^ 


p     0 


^ 


ï 


femme  ! 


jji-i  mH'  '  î 


feêl: 


Tu  m'a_  vais  bri_se     l*â_me! 

(faiblissant) 


^ 


î 


SCAR 


A      l'aide! 


A      l'ai_de! 


Â 
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foco  rail: 


-  \\  r  ri  r>  Mrnir^pyif  r'pH'^ 


^ 


+ 


^  Mentendstu  pas?  parle!      Vois  moi  bienICeatTosca!  O 

3  (il  fait  un  dernier  effort  et  retombe  sur  le  dos  ) 


î 


l\ 


SCAR. 


* 


Je  meurs! 


dim.sempre  più 


poco  rail: 


S 


.1^ 


Oî  t>''g 


V^: 


é 


S 


rt 


ï 


^ 


Vl 


V^ 


AndÎ^tetro  ilo  stesso  movimento) 


V^ 


^^^ 


^^ 


1      .1 — J~l 


^r  n  - 


^^ 


Scarpia! 
(Suffoquant)        I        7" 


Le  sangle  suf  _     foque! 

1         I ^ 1  (râlant) 


g 


\         ^\^\^\ 


Vm^    j     -/P 


ï 


SCAR. 


62 


J'étouffe!     à     l'aide! 


Je  meursl 


ANDt^TETRO  (lo  stesso  movimeiito) 


(be  penchdfit  sur  lui  ) 
féroce 


m 


conforza  crescente 

1  I — T^  I T^ 


""T" 


^,    ;,j,|^MJ^H-^ 


£ 


meurs!..  meurs!.. 


MeurscommeUndam_né!      meurs!. 
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SCAR. 


$ 


^ 


M 


(sans  quitter  des 


ES 


T. 


^^^ 


* — m 


m 


SI 


Je    lui  par  _  _  don  _    ne! 

AiVD/e  Jr52 


ÊE 


ffl^^L^ 


^ 


S 


65 


/?^ 


K^  ^     - 


^^^^^^ 


-i?:^     -«9: 


yeux  le  cadavre  de  Scarpia,elle  va  à  la  table,  prend  une  carafe,  mouille  une  ser\-iette  et  se 
lave  les  doigts;  puis  elle  va  à  la  glace,  et  rajuste  ses  cheveux) 


i 


M: 


f 


e 


i 


^^^ 


w^ 


m 


^ 


E 


r 


tr^ 


«*» 


'Hl'       J     J     J    ^^J>J     J     J      j> 


È 


E 


"TV 


"^         Ip" 


f 


f 
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M 


^     O        -7 


W        0  0  m~^ 


W. 


T 


PP  foco  rit. 


'y\U^  -J'iJ     J      J      i^^s^ 


W 


^^^^^^ 


f 


r 


r 


T 


(elle  pense  au  sau£.conduit,le  cherche  vainement  sur  le  secrétaire,   le 


4A 


g^^ 


1:^ 


a=a: 


£ 


i 


is^ 


/>oro  r/'/. 


*      * 


^>^».l»        -r    J  ^ 


■>      J^—^J^    ,      ^^ 


«r 


f 


f 


cherche  encore, et  le  voit  enfin  dans  la  main  raidie   de  Scarpia) 
sostenuto  con  passions,  espressivo 


t 


fel=t 


3 


m    m 


w      ^      ff 


g 


% 


-m—p 


% 


% 


m 


ç 


:f^ 


cirTv 


• — -.ir-* 


/'- 


n"        J 


f  i 


^i^ 


Éi 


^ 


f 


I 


ff-  f 


(Bile  soulève  son  bras,qu'elle  laisse  retomber  Inerte,  après  avoir  pris  le  saufLconduit  qu'elle 
cache   dans  son  sein) 

sosfene/i^o 

3 
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TOSCA 


*|: 


rs 


(elle  va  pour  sortir,  niait)  se 


^  Ji)  J)J\  Jl^^h^-J^'^ 


Et  c'est  ceJa    qui  faisait  trembler  Rome!        64 


ê 


M 


r\ 


^m 


r\ 


ravise.  Elle  va  prendre  deux  flambeaux  qui  sont  sur  la  console,à  gauche,  et  les  allume     au 


T. 


m 


-'^\  ^^r  ri 


^ 


m  m 


^^ 


OT.^ 


r   p 


^ 


r 


candélabre, sur  la  table,  qu'elle  éteint  ensuite^ 
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(elle  poseua  flambeau  adroite  de  la  tête  de  Scarpia) 

Lentambnte 


te 


d'autre  à  gauche  ) 


î 


% 


35r 


PPP 


i 


n^ 


=! 


i^ 


XZ 


(Tambours  au  lointain) 
(elle  regarde  de  nouveau  autour  d'elle, aperçoit  un  crucifix  sur        ^  ^ 

le  mur,  le  décroche  et  le  porte  religieusement,  s'agenouillant 
pour  le  placer  sur  la  poitrine  de  Scarpia) 


(Elle  se  relève   et  sort  avec  précaution,refermant  la  porte  derrière  elle) 


m 


p  ^  i  ■  Il 


TT" 


(le  rideau  baisse  rapidement) 


f< >  ■ 


K^ 


3 


h 


/C^    r— :s  'On 


i 


■f 


^^ 


i 


^m 


s 


f? 


#^ 


pppp 

molto  rail',  stentato 


/7s 


rail:  moltiss:.. 
PPPP 
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Acte  3-' 


LA  PLATEFORME  DU  CHATEAU  SAINT-ANGE 

A  g^auche  une  casemate  ;  une  table  avec  une  lampe  ,un  gros  registre,  et  ce  qu'il  faut  pour  écrire. 
Un  banc  ,uné  chaise.  Sur  un  des  cotés.un  crucifix  devant  lequel  une  lampe  accrochée.  A  droite  l'ou. 
verture  d'un  escalier  étroit  par  lequel  on  monte  à  la  plateforme  .  Au  loin  le  Vatican  et  Saint  Pierre. 
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Andante  sosri" , 
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(Cors ) 
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^ 


ff 


^^ 
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3 
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i 
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s 
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3^ 


jr:77 
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(le  rideau  se  lève) 


'i 


li 


m 


(La  nuit.  Le  ciel, clair,  resplendit  d'étoiles) 


n  -      J 


?= 


^ 


/^/' 


^ 


P 


TV 


's.  ,^ 


i 


/>/> 


J_^ 


31 


f 


^i  r  ?  r 


f 


Sosienendo 


tfy^Mj-^ 
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^~ip 
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p*f^ 


^is 


r^ 


^ 


p^ 
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* 


M 


^ 
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m. 


m 


wn 
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-^■. 


3: 
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P  pocorall: 


^ 


L 


"S' 


■a- 


ar— ^: 


h^  j.  'i)A 
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mm 
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^m 


jy 


^ 
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m 
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i 
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ff 
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i 


^ 


accelerando 


% 


iÂ 
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W^' 


# 
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M 
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l_ 
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.? 
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^54      (on  entend, au  loin, lesclochettes  d'un  troupeau  dont  le  bruit  va  s' affaiblissant  ) 
CN  pAtrr  (Ln enfant)                                    a roce spieeutd,  ma  molto  loiUano 
UN  POCO  MEKO  


m 


^ 


ÇÉ^ 


ià 


Ma  pas  _   tôt/,  reî.le. 


Un  POCO  MENO 


% 


m 


u 
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i 


PPP 
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^ 
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,? 


I — ^ — I 
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LT<R 


(Ces  clochettes  plus  lointaines ) 


tTiR 
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(voyant  l'officier  près  d'abaisser  son  sabre,  elle  se  bouche  les  oreilles  de  ses  mains  pour  ne  pas  enten. 
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dre  la  détonation;  puis  fait  siçne  à  Mario  de  tomber)       (le  voyant  à  terre,elle  lui  envoie  un  baiser 

de  la  main) 
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(les  fusils  font  feu) 
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(Le  Sergent  s'approche  de  Cavaradossi.et  l'observe  attentivement,  Spoletta  le  rejoint  et  1  entraine, 
pour  l'empêcher  de  lui  donner  le  coup  de  çrâce.  L'Officier  aliçne  ses  soldats.  Le  Sergent  retire  la 
sentinelle  qui  restait  au  fond;  et  tous, précédés  de  Spoletta,  descendent  l'escalier) 
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(Tosca  très  ag-itée  a  surveillé    tous  ces  mouvements,craL 


gnant  que  Cavaradossi  par  impatience  bouge  ou  parle  avant  le  moment  opp  ort^n)    ff 
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(il  lui  semble  que  les 
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soldats  remontent  vers  la  plateforme", 
elle  se  retourne  vers  Cavaradsfssi) 


(Elle  court  au  parapet  et  se 
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(Elle  revient  a  Cavaradossij 
(comme  parlé) 

Mosso  a  piacere 
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Main_tenant,  Ma_rio!  Ma_rio!  En     hâte!  Viens-t-en! 
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(Elle  embrasse    la  dépouille  de  Cavaradossi) 
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(Spoletta  et  Sciarrone  paraissent  au  haut  de  l'escalier) 
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TOSCA        (Spoletta  va  se  jeter  sur  Tosca,  qui  bondit  et  le  repousse  si  violemment,qu'il  chan. 


m^ 


Oui, ban. 


SPOL 


^^ 


M  F  MP  M 


de    ta         vi    _    e  Tu     paî_ras    sa        vi  _  e! 


celle  et  va  pour  tomber  contre  1  entrée  de  l'escalier.    Tosca  court  au  parapet . 
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AjVDf^  SOSTENUTO 
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(Elle  se  précipite  dans  le  vide-  Sciarrone  et  quelques 
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soldats,  entrés  confusément,  courent  au  parapet  et  regardent.  Spoletta  reste  interdit, altéré) 
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